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QOURRIER, , 
FATEON. 4 


QUE VOUS FAUT-IL PE 


BEAUCOUF 
PE FACTURES : 


QU AS-TU 
LA - 
PESSOUS? 


VJETE 


FLUS, FATEON F' 


CESSE PE FAIRE LE 
MALIN! RAMASSE CES | 
PETITS SACS Por 

ET VA LES METTRE 

À L'ABET! TOUT 


OUT. 
FATEON, 


000H...REGARPEZ FATKRON, VOUS 
N'AVEZ FAS ENCORE OUVERT 
MOTRE COURRIER: 1L Y À 
FEUT-ETRE UNE 
NOUVELLE TN- 


Er 


| QUELLE BOURDE J'ALLAÏS 


| SOUFÇFONS 7 





Un JOUR JE FUNTRAÏ SÉVÉREMENT 
LLEUX QUT TOUCHENT CE GENRE 
IDE RÉMUNÉKFATIONI! MAIS FOUR 
CELA TL FAUT QUE JE PEVIENNE 


CELUT QUI LES TOUCHE LEGA- 


LEMENT/ C'EST À PIRE LE ÉALIFE! 
= < . 
[OUS VOUS PUNT- 


ASC 


lAUTNE TOUCHENT 
lŒAUE 5%, “és 
FATEON €. 


ÉTOILE VA VAR VAY 





FAIRE !!_ Ai -JE 
ÉVEILLE SES 


AUCUNE FATRON! EN TANT | 
QUE ÉKAND VIZIR VOUS / 
NE PAYEZ FIEN! 


LE SONT LES PESSOUS 
DE TABLE QUE Vous | 
TOUCHEZ SUR TOUT 
CE Œ@UTSE FAÏT À 
PAGCAL * 
FATKON. 


TL ME FARLES DE 
A, LA FT 


HE HEUL ju CE 
FERSONNE 
FATEON 


BON. VOYONS S'TL y 
À QUELQUE CHOSE 
D'INTERESSANT 
FANS CE COURRIER 





lQUAND JE PIS:UN LÂCHE, || 
JÉNE PARLE FAS Pe MOT. 
MATS DU TYPE ŒUI À 
lÉCRIT LA LETTRE! 
| TL N'A EifS NF SON 

NOH NT SON 
lAPRESSE!! 


ESECE DE CRAND Vizie" 

TUÉS UN OMAN SCŒLE - 

FAT UN VOLE, CN Fe ji - 

RTCATEURS LIN BANPIT UNE 
| FRFFOUILLE 4, * 


UN LâcHe!! 


| ET HOP: AU PANIER LES LET- 
TRES ANONYMES CA COMF- 
TE FOUR PU PEURERE | 





1 PLUS DE POMICILE 
FIXE l? En VOiLA 
| UN QUI NE VA FAS 
ÊTRE FACILE À RE- 
ITÉOUVER FOUR LUF 
[FATCE FAYER Ses, 


| AAAARRE SEE 
| Pai®s COURRIER EST * 
SANS INTERÉT!Œ@QUE DES INSULTES À 
| Qu PES FLAÏINTES! FERSONNE 
| UT PUISSE MATTER À 

DEVENTÉ CAL i co 





| AUV'EST-cE QUE C'EST 
ENCORE UE 
CETTE HISTOTRE 


| QUIZ. Our EST 
PANS CETTE LETTRE! 






| VITE EUVRE 


; w. 
CETTE ENVE - Ke. 
LOFFE! J' 4 UE 


€ 
ETOUFFE > 


EE p> 





JE ME PRÉSENTE : 
ÊLHÉ Moi! JE 
VTENS VOUS... 


 AUT ES-TU, 
HOUMHE 


| ru M'AS PIQUE 
| FARTOUT AVEC 
TON MACHTN! 


de) AE'AIE. 


UNE AUTRE. * lue er CéNE- | 
|[REUX EFANDVIZIR, 


J'AT PERDU MONTRAVAIL, JAT 
CINQ FEMMES, A6 ENFANTS, d'A 


lere ÉXxPULSE DE MA CASEAH 


DONC, Je N'AT PLUS PE POHT- 


LÉILE, SNTFE, PUISE SOLiT- 


CITER FE VOTRE HAUTE 10: 


AIYAIE! 
GA C'EST 
EHÉE - 


TANT 64 







|pDeruïs Que J'AT CHANGÉ PE FKe- ] 
NOM TOUT LE HONPE PIT GA. 
AVANT C'ÉTAÎT FIRE, HON 
FÉÉNOM L'ETAT SHEFA 


[ET TOUT LE MONDE FENSAÎT 


JE MALAÏS ME Pis- 
CULFER PE QUELQUE 


C'EST VEAT 
QU'IL EST COM- 
PLÉTEMENT FiQquE | 
CE TYFE! C'EST LA PEU-| 


KIÈME FAGE ET 
DE JA ME VOTLA 





VOUS ME VOULEZ 

FAS SAVOTR FEUR- | 

QUCT JE SUIS 
# VENU 


HEHÉ! QuTSAÎT FEUT ETRE Y TROUVE - 
REZ.-VOUS LE TOURDE MAGTE QUI F€E- 
RA PE VOUS, ŒUrT 
. \ = VOUS SAVEZ À LA 
Ml: PLACE DE Qui VOUS 
c 29 VEZ' SERVITEUR, 


FANS VOTRE 
COFFRE, FATRON. 


COMMENT?! | 
TUAS LACLE 
FE MON 1! 





MAIN T 


COFFRE -, 





NOUS ALLONS NOUS REN- 
PRÉ AU SALON PE LA MA- 
IGTE, J'AT REÇU UNE 
INVITATION sn HE.HÉ, 
ONNE SATT JAMHATS 0 
P 7" AVE Z EM- 
FLOYÉS TEL- 
LEMENT, : | 


HETN 7 AH OUT 
FATT, POURQUOT 
TUÉS VENU? 


BAH OUT PATRON, NE SUTS-JE PAS | 
VOTRE FIPeLE HOMME D 


ŒUAIS! EH BEN 


JE TROUVE CETTE 
NOMINATION TRES 

EXA GÉRÉE: KRENPS - | 

MOT LA CLÉ DE MON 


COFFRE! 


J AT PTEN FEUR QUE TOUS 
LES MAGICIENS QUE NOUS 
ALLONS RENCONTRER 
VOUS LES CONNAISSIEZ { 
PéJA, FATECN umWOLUS EN F s 


TNT 


= ns 


QAAATE = 


TRE 





art 


JE VOUS AFFORTE UNE TNVITATION Fouye 

L'INAUGURATION PU SALON PE LA 

MAGIE, ŒUT À LIEU CETTE ANNEE À 
BAGDAD! VOTLA. 


. AU 


VOTRE PETIT 
FPACTOLE EST 
RANGÉ, PATRON, 


OÙ AS-TU 
FANGE MON 
| FETIT FAC- 





VOUS ME VEXxEZ, 
| PATRON! | 


ne 
TU SAURAS, | 
7" MOn FETIT PLAT, 
CŒU'UN FEU D'HUMHILTA- 
TION RENFORCE L’ 
AUTORITE! 















ler A ME CHERCHER | 


QUELQUES PETITS SACS DCR, 
AU AS OÙ 
TL Y AUKATT 
QUELQUE 
CHOSE D° 
eES- 


MATS BIEN 
" SÛR, FATRON, 
SUIS-JE CET | 
ATTITOT ave 


RENDRE | 
LAÊLE, | 
FATRON ! 


ouirre! VY ALORS?CETTE | A CC gi ‘ s | | J'OUVKRE \Y VE NE VOTS FAS 
ENCORE FOIS QUE VAS- | LS pie" WT 4 , | FATRON ? À LE QUE TU PEUXx- 
UNE GAF- | TU TROUVER | CIC à ON ER be dd did FATRE D'AUTRE 
|FE!ÎLME | COMME PERT- à Æ = 
1 VATIF7 TOUT | | AT ANT GU'iL TROUVERATT 
A LHEURE | N7< À ENCORE @UEL- 
, C'ETAÎT LE PA Fe n: HUE, UE CHOSE 










JE FEUX LUI PIRE: 
ENTREZ !'ET IL OÙ- Ÿ 
[VETEAIT LA FORTE |} 

LUT MÊME! HÉ HE! 


Cadet à 


| FT HA!HA‘“HA! 
|HON PETIT PILAT, 
PES PERTVATIFS NS, 
[COMME CATUM'EN PE LEZ T 
FATS QUANP TU VEUX | 


HA!HA!HA! 
BRAVO PILATLET | 
FAN | PANS LA TÊTE PE 
PFLAUC PU ÉKAND CHAH- 
ah / BELLANI 


sx 








[TU FAÏS EN 
[RIRE EKAND 
[VIZIR, CAE 
LORSQUE TU 
AUKAS VU LE 
AURAS HOTNS 
ENVTE. CAE 0 


= = 5 de 1e RE 10 RETOUR 
À pt ns À CPL L'EN- 

VOYEUR! , 
| eS 


















AE, AÏE!_MATS ÎL FRAPPE À NOUVEAU... 
| | [JE CONTINUE HT,HT,HT! ON RÉCOMMENCE 
FATEON!.. ALOES, ER) HAT A GAFFER FATÉON? ce CAGE VOUS 4 
VOUS ME_FAR- DE ŒQUOT 7 VITE! UN NOU-| | A PLU! ENTREZ! AT 
PTS VE | VEAU PÉRT- és it 
QUE CHOSE ATE 
FATRE FAR DON 





Ü 


| An Au ÂTTENDEZ PATRON, C'EST | RE ET LU. CIEN EN, En mn 4 
LÉ ES TN Lun \ i EE | | : D - H BEN 
| ve = RE | a Ps | PATRON, VOUS | 





| ne É F 


mr| CES PEUX ABRUTIS | bo 
DE) ONT CASSE HA a 8 4 


es 






À Profrs PE PoRre. 4 NI 
ÉRAND VIZTE, | CROIS BIEN UE TU | 
TL FAUT QUE VAS ÊTRE FOUTU 

TU AÎLLES l À LA FORTE, HON 
VOTE LE .FAUVRE vreux!! 

| CALTFE! £ | 


THE! CEST. C'EST UNE | | Son, Quesr. ce 
_ BLAGUE TON TRUC!F | [UE JE FAÏS?VE 


| Je cROÏS QUE. NON SEULEMENT. TU | 

AS CASSÉ MA FORTE ! MATS TU 

ÎTES AUSST CASE LE ÉRÂNE! 
TYrÆ! 


HOT? MIS À LA FORTE 
L'EST ABSOLUMENT 
IMFOSSTBLE'NE SUIS -| 

JE FAS LÉ PEUXTEME 
FERSONNAGE PU 
|CALTFAT 7? ET LE CA- 
LIFE M'ADORE ! | 






VAIS D'ABORD 
| AU SALON DE LA 







" pu TOUT! TU 
VEUX QUE JE 7 
, TE RACONTE? Æ 


FF 





D'ABORD AU SALON PE LA MAGTE! DATE PAeïje 


vrre! Filons WU 
CE SÉFRA FLUS AMUSANT QUE PE 


MN ELER : |/ Suis Suivi DE CE COTÉ 
VOIR CE ÉROS PLEIN DE SOUPE! 40) = | 
TLATIENCRA! cas > 


DEMI = TO Li en ° 


ENrr EN VOTLÀ | À || | l'encore peux?! Je suïs ),, 
L PEUX AUTRES, À | FAR LA, ILÉRNÉ' C'EST FOUTU! / 
3 7 or | | ALORS! /| | JE ME RENDS! | 





RENDEZ C0, GRAND] 
Vize? 
ä Her = SAH so HEU ss 
MATS 4 ÉHEZ in CHEZ 
LE CALTFE v» À 





ET VOUS vous 


[LEN'EST PAS UNE NJ/ NOUS ON VA À | [OUF!FAUSSE ALERTE! im QU'EST-CE QUE J'AT À M'AF- 
[BLAGUE TOUT =  \ LA CANTINE: J'Aï EU CHAUD. FOLER COMME AT À FERPRE 
| | CEST _MON SANS-FROTP? SENTIRAI- 
JE INCONSCTEMMENT QUE JE 

= | À SUTS EN PANGER? ET,» ET 
TOUS LES COULOIRS | ÉHAMEAU sn TEE BREBIS SUR, \ QUE LE GRAND CHAHBEL- 
PU FALATS MENENT/ FARCIE AUX | NAFFÉ DE LAN À PTT VRATF, 
|A SES APFARTE- / SAUTEREL | 
\é _, ÉQUILLIES! | | 

Se < HiIAH, MTAM 





NOUS, À LA CANTINE, ON 
Y VA LES YEUX FERMES, 
AU FUMET, FAS VRAT _/ 


ÎE VEUX EN AVOIR Le Ÿ 
ÉŒUR NET! JE VATS 48 
VOIR LE CALIEE! 


c y En LE) 5e 
1 sis Æ D < 


SURTOUT ŒQUAND 

C'EST ELA FANSE 

PE CHAMEAU 
FARÇIE: 


u UN PEU D'INQUIÉTUDE | 
UT DE MEME 


A 4 


Fi 


CAE 


; Lei 


AU! HÔN BON TZNoGOUP! TE vaiLA ENFIN! 
PANS HES BRAS! PANS MES BRAS!! 


| QUEw QUE 
VOULEZ, 
VOUS PIRE: 


L'ÉMOTION , HON 
FAME F/ BON TENOSOUP. 
SNIF! TU VAS ME 
MAN QUE: TU ME MAN- 


QUES PEJA, 15 à 


HAÏLLOTS PE 
BAIN, 2h 


= ‘IN - 


REVIENT! 


CE UT | FROUVE FORMEL 
, LEMENT QUE L'OPEUR 


INCROYABLE!_ C'EST EXAC-) 
TEMENT LE MÊME FUMET! 
LAMÈME OPEULK !7 


FARTEZ FT 


[VOS BAGA- 
| Sesz.!, 





(HYVOIE L'ALBUM Ne 2S * AUT À TUÉ LE CALIFEZ 
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VOUS mn VOUS 





Toi, LE FIPÊLE PES Er pères, 
| L'AMT PE TOUJOURS. 


INQUIÉTUPE 

INJUSTIFIÉE, 
TOUT - 

PRNEe 


| Nous SOMMES LES GAFS| 


ON FEUT OUVRIR LES 





TS INVITÉ, FAURE LE WEEK END FAR 
LE SULTAN FULLMANKAR. PEPUIS QUE 


vous FATTES | J'AT SAUVE LAVE P'UN ÆSES FiLS(#) 
SON FREÉFÉRE. IL NE TAR IT PLUS P'ELOGSES 
SUR HA PERSONNE, NOUS SOMMES ŒYvE- 
. HUS AR, TL VEUT 44 


= AT À EE nvel 


M QUE NOUS FASSIONS PE SKANDES 
CHOSES ENSEMBLE, FORMER UNE 
VASTE | COMHUNAUTÉ LIER NOS 
INTÉRETS, ÉCHAN GER NOS 
CULTURES :n FOIS CHICHE, 
BETTE RAVES, CAROT- 

£EsST 


Tes D LS “#8 ni > 
TRES PEN 
TOUT A. 
Hat = 


PR — 


= TU MON BON TZNOGOUR 
QUE LE SULTAN FULL MANKAR À 
TE PÉTESTA: TE 


SAVATS QUE MOT Je LE 
_ PÉTESTAIS! MATS 
D) J'IGNORAT Que 

* L'ÉTAT KÉCIFRO- 


, TIONS FOUR SE PÉBPARRASSER DE TO, TE 
TRANCHER LA TETE, TE FAÏRE EMPALER, T'Æ. 
CARTELER, TE COUPER EN MORCEAUX, TE 


L'INQUTÉTUDE 
| S'ÉLOTGNE À 
NOUVEAU, LE 
SEANF CHAMBEL- 
| LAN S'EST PONC 
TROMPE, CE 
N'EST FAS MOT 
Det FART MATS 
LE CALIFE! À 
| MOÎINS QUE »» 


TE VOIR LE RENP FOU 


FURIEUX! FTEN QUE 


P'ENTENPRE TON NOH | 
LUT FROVO@UE D L'ur- 


T'CATRE ! iL VEUT 
BIEN TOUT 
SAUF TOi! 


MASSACRER À COUPS PE BOURDIN, TE BR - 


LER VIF TE FAIRE 
[DÉVORER FAR LES 


Assez l/ASSEZE 


LIONS, AFLATIR FAR [ ET ET QU'AVEZ - 


| UN ELEPHANT, TE 


CÉT INTERET FOUR MOT EST 

DIéNE PE TA BONTÉ LÉGENCAr- 
RE MON BON T2NO6OUP, HAïS 
NE CRAÏNS RIEN, TL M'AJURÉ 
QUE TU $ LE SEUL. , | 
SACRIFI z. A 


JE SUIS 
AU ANT Tu 


Vous cHorsi ©!’ 


COMMENT FEUT- 

ON PETESTER 

/ UN HOMME AUSSI 
“| BON, AUSST 
REUX, PONT L'AL- 

| TRUISME EST SON 
MOPE DE VIE À. 4 





ET A SON 
EST À SON 
FAROXYSME! 


és HÉEU SUIS-FE 
OBLIGÉ P'ALLER 
AVEC VOUS, S 
COMMANPEUR PES | 
CEOYANTS 7 FAK- 
CE LE MOT, LE 
SULTAN FULL- 
MANKAR 40 A) 


NNONISURTOUT 
PAS 


C'EST JUSTEMENT 
FOUR CELA QUE SE TAi 
? CONVOQUÉ f 


| L'INQUETUPE 
REVIENT À 

LA VITESSE 

GFAND W! 


ETALORS 7 TON EXISTENCE | 
FiSQue PE FOSER PES FRO-| 
BLÈMES À LA REALTSATION 
PE NOS FROJETS Si iIMFOR- 
TANTS FOUR L'AVENTE Æ 
NOTÉE FAYS!IENCOFE  / 
UNE FOTS IL VA 

FALLOIR TE SA- : 
CARTIER FOUR COMMEN 
LA FATSON 

ÉALTFALE"! 


LE FERONS FENPANT LE WEEK END. 
EN ATTENFANT, MON 
BON IZNOGSOUR 
TUES CONPAM- 
| NE HARRIS 


NOUS N'AVONS FÂS ENCORE CHOST, NOUS i 
| 


"VOUS NE ÉKAIGNEZ 
FAS QU'AFRES MOI, CE 
Soir À veus Qu'il VEUiL 

LE COUPER LA TÊTE" 

HISTOIRE PE VOUS Pi- 

QUER LE ÉALTFATÉ 


| LUT FATRE TRÈS PEUR, ET 
ŒU'iL PÉCIPE LÆ LUI- MÉR 
DE SE SAUVER LOIN Pic. 
FARCE QUE, Si LE SULTAN LE 
TROU VE iL METTEA Ses 
MENACÉES À 
ÉXECUTION : 


GÉNÉ - 
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MAS TOUS YASHINAL SUÉTOUT CELUT QUT À 
DES BANDES 


re ET L'INCOMPE- “_s 

TENCE PU CALIFE, | 

JE FENSE QUE 

CETTE FOIS LES 

LECTEURS SERONT |5 

D'ACCORP AVES 

HOT FOUR QUE JE 

PEVIENNE de s 
he = 


| 
= 


( 


“d 


[HAÏS ENFIN FATEON, PANS LES SALONS 
VOUS SAVEZ BEN QUE L'ON VOÎTTOU- 


JOURS LES MÊMES z 
LA, CEST FLUS GKA- 
VE! ÎL'S AGIT PE SAU- 
VER LE CALIFAT! DE- 
1 VANT LE LAXTSME, L'IN- 
| CONSCIENCE à»: 


? 
}) 





TX, FAS D'IRONIE 
TU T'ARRANGES 
FOUR QUE RiEN 
NT FERSONNE 
NE ME PETOUR- 
NE PE CE EUT” 


JE VAS LE SUFRIMER 
AVANT SON DÉFART! 
ALLONS FRENDKRE PE 
IL'ARÇGENT FOUR NE 
FAS ÊTRE PRIS 

PE COURT JE VEUX, 
PE L'EFFICACE, _2 | 
PU RAPICAL, db 


AP SET 4 
LÉ = 

= 

A +. 
107" CESTCE | 
STE, uUE VOUS | 
AVAT CHERCHEZ 


| PEFLIS ToU- 
JOURS, FATRON! | 











FATRON, 
MATS PE JA 
VOUS VOUS 












lETSUKTOUT pes 
| DU, ET * 
GUEANT ÊREES 
en. — #: “mp à 


16 VOUS VOUS PDÉTOURNEZ 
ENCORE PE VOTRE BUT |! 
ET VOUS AVEZ ST 


| PEU PE TEMPS! 








PETOURNE 2 - 


1 D 





LE GRANPCHAHBELLAN H'ATEUT , 
FALCONTÉ|! £ EST UNE CATASTROPHE. 
ÎL FAUT FRENDRE NOTRE MA,, HEU... 
VOTRE MAGOT ET 
NOUS ENFUTE 
LOïtn D'TCT!!! 


Age 


NOUS AVONS 


À PRÉSENT QUE 
J'Ai L'AVAL PES 
LECTEURS. 
VE vi s 
METTRE 
LE FA- 

| QUET!/ 


FOUR FRENDRE PE 

L'ARGENT VOUS VOUS] 
DPiRIGEZ VERS MA 
CHAMBRE, QE VOTRE 
HMAGOT EST PANS LE COF-| 

FRE PE VOTRE CHAMBRE 
\., FAS DANS LE MIE... 











QUI?! QUO?! AS LA PAS L'. 
TEMFS' ALLEZ COUCHER! VOYEZ | 
_ MON HOMME DE MAN! 





AAAAUI rorurpasie! | 


CA VA MARCHER!!! 





FPURTANT.SAUVERN STC'ETAÎTUN Y 
UN ENFANT N'EST-) ENFANT DU SULTAN 
CE PAS LE FÉVE FULLMANKAE | 


Tu VEUX Dire \ iL À D'ENORMES 
QUE Si C'ETAIÎT \ FROBLEMES À 
UNENFANT PU |SAUSE PÆ LU, 


PE TOUT HOMME £_ ÎL LE SAUVERAÎT. SULTAN PULL- | S'il FOUVAIT LUF 


MANKAR 1L no /FENPFE UN SEF- 
AÉCEFTE FAÎT* VICE ww SURTOUT 


FUEQUOTF ceLui-LA 


UN ÉALI FAT 
CVEJE is 
SAUVER! 





MAÏS ALORS! C'ESTUNE 
CHANCE INESFEREE CEST 
[JUSTEMENT UN ENFANT 

EU SULTAN PULL- | 
HANKAR ŒQU'TL 


CA FATT HUÎT MOïS Qu'il) JE VATS SAUVER 

L'EST PANS CET ETAT! ]CE FETIT CHeRï 
VOUS ÊTES NOTRE / Auvoïqu'il Aîr!| 
ULTIME RECOURS. / €T LE SULTAN 








L'ENFANT UE 






; 1, PNR) vevez SAUVER | | GRAND viZziRL "SERA HON AMT Bur 
FAUT SAUVER. \ és | IN] ESTUN ENFANT | B— nm | TOUJOURS COMME AVEC 
PU SULTAN FULL- & ED. JO NLE CALIFE! HT,HT, HT: 





FOUR CE FETIT NOUS AVONS TOUT ESSAYE, LA | |iLesr LA.vous JMew//;c vi |l ALLEZ-Y | GRAND vizire! Î= 
SORCIÈRE, LE DIABLE, L'OGRE , LE Mons] | L'enreNpez ? AE, | 51 IN ARRIVE À L'ANGLE | 
TRE PES CARPATES, FRANKENSTETN, LE LOUF- < 
lÉAROU, ALIEN, PRACULA, FREPPY. UN MA GT- 

ÉTEN NOUS À TMAGTNÉ PES HONSTRES #! 

VIRTUELS TOUT À FATT HORRTBLES; 4 N 12 CA | 

RIEN N'A AGT ,ÎILNE dl | HE LE “UC! MM PES MAUVATS 

RESTE QUE VOUS, ie | | : a =] [R JOURS! 

GEANP VIZIR,. LÀ at #| D ] 1 || 2 


Pr 2) 


F MATS 2. el VE CU + 


dis. 


5 \ AE!IMAIS CECLOFORTE 
© { M'A FOUSSÉ PE TOUTES 
dd. SES FORCES! 





J'ÉTAIS SÛR QvE Fi CAE TOUT PE SUITE, QUAND JE VOUS | in LÉ SULTAN PULL- 
















GA HARCHÉKAÏT 4 LAS VU, VOUS M AVE2 FAÎT PEUR! CE | |MANKAR?! 4 
ns PAUVRE ENFANT AVAIT LE HOQUET | | ; : 
|IPEFVTS BMOIS, NOUS AVONS TOUT | | M EN CAS DE KE- 

ESSAYE, ET VOUS, CHER ÉKAND | CIPTVE FEUT- | 





ON COMPTER 
SUE VMOUS,. 
GRAND VIZiR 


VIZIR. VOUS ARRIVEZ AVEC VOTRE | 
| SALE TROBNE ET ÎL ESTGUERT 


= PER, 













"CUT CAT JENE 
CONNATS FAS 
PE SULTAN , 
PULL= pk FULLMANKAR; 


| |FAH!7 C'EST LE PÈRE PE L'EN- SON PÈRE, C'EST LUF, 
| LÉANTÉ CEST UN PAUVRE HOMME, 
vous Ur ,/--UA!HA!HA! TOTALEMENT EFFACE, 
| G | INEXISTANT ET SANS 
AUCUN FEUVOTR! 





L'AVEZ f J'AT PAT CA COM- 

| prr!7* | ME CA! FOUR QUE 

ENCORE UNE! VOUS ACCEPTIEZ 

FOIS, MERE] la \ Œ LE GUERRE !! 
GKANP | 


= {, 
VIZIE, 4 mé 














[caumEez-vous ra- | [vire! SAuvez- 
| Tron! VOUS ALLEZ] [VOUS! PTSFA- 
ENCORE VOUS PE -| |RATSSE Z' 
TOURNER PE + | | AVANT QUIL 
n FENSEZ UE | | EXPLOSE! 
VOUS AVEZ 
| SAUVE UN 















BON! AFRÈS CET INTERMÈDPE 
INSENSÉ, REFRENONS LE , 
COURS DE NOTKE AVENTURE. 






MEL sn MER 
MERCI ŒQUANP 
MÊME, éRAND | 


ETÉANZET FAN) 
RN — 














MOT sr Te | ES VIZIE 10 EUR | À = . 
C +; LT FA CESTA MIRE ALLER 
“| IFRENPRE PE L'ARGENT, } 








re r Fe a 
ri es SE 


[DANS VOTRE COFFRE. AMI 


PH: 


| Er FouREUOI | LAESSAVE ]LererTir Di-] | Je vous ENTENPS AUSST PATRON! ) 
[ON EN FREN- / || IPÉMEFiecer)] LATN'ESTPAS| | Si J Aï BIEN COMPRIS JE ROIS ME À 
IPRAÎTFAS 4 | AP MATS CEST / MALIN DE PAR:| |TENTR SUR Hes GARDES !?7 | Æ 


RATÉ! HT, LEE AU LEC-| —" 
HT, HT! ITEUR, CAR JE <F / HÉME SUR TES ÉARTÆE 
Â ) M. JETAURA! | 











| MALTN ENTENPCS MOT 


LE FETIT. À AUSST' ET IL VA 
VOIR QUE JE SUIS 
, FLUS MALTN 





UE L 


LL 

















AIE/AIE! CATASTROPFHE. J'AT | [R. Rien | El Bien Moï, SE COMPeENDS | 
PÜ ME TROMFER ET LUI | |FATRON! | CETTE CLE,C'EST LA éLéÉ PE 

FONNER, FAR INAPVER- JEwve | ‘TON COFFRE! TUES MON _ | 
TANCE LA CLE FE MON | [PTS QUE | FiPÊLE HOMME PE MAÏN,MArS 
S COFFRE. JE NE TON STATUT FEEL L'EST ES- 
COM- | LAVE! PONE, FAS FAYE l'Avec 
ŒQUOT FEUX-TU REMPLIR UN 

COFFRE 'SINON PAR LE vo | 
LA PREVARICATION! Les 1 
COMBINES.! 


|MAIST.. CETTE 
lÜLE N'OUVRE 
FAS MON COF- 
FRE T'ÉEN'EST 
FAS LA BONNE 
€LE !'? 
















DRE FAT | 
ARE | 


“ ET NE CHERCHE D» 
JE NÉVEUX FAS, STE | PAS UN DPÉRIVATIF, 
ÉNCORE UNE FOIS _- À | MÊME PRôLE! LA 
ME PÉTOURNER STLHISTRIRE| D . 
PE MON BUT. SE TERMINE mal 

NOUS REGLERONS \| COMME D'HA-| SE 

CELA PLUS TARB h BTTUPE,J'AT 

AUANP JE SERA AIN Le TEUFS |! 


TU ÉRAQUES VOYOU! SOIT, 
FAUTE AVOUÉE EST À | 
MOITIÉ FARPONNEE : 
MATS L'AUTRE MOATIE 
NE TE FARDONNE FAS ! 
ET L'AUTRE MOÎTÉE, C'EST 
ù, MOïlL. & 





[ MAS vous AVEZ OUVERT VOTRE COFFRE SE AH! GRAN? Vizir!Je vous ]" 
| AVEC LA. FATEON IFOUEOT Eee FAFFELLE QUE VOUS 

| =: = MÊME CLÉ!7! | |EN Prius A LAVEZ UN THPORTANT 
BIEN SUR, TU M'AVAIS | pe ÉENT AVEZ-VOUS 4 4 eo | RENPEZ- VOUS 

DONNE LA BONNE €CLé! Peïs Ce fs. * : 


JE T'AVATS BTEN iT Ar NT 
PUE J'ÉTAIS FLUS D |FOURPIN un 
MALIN QUE TOT! HU. * Ras Il : 

HT H1! JE TAT EU, À = 

PRÉSENT JE SAÏS QUE 

TUES UN Vorou! 


LL 


À Pcomme TU N° LS see BIS QUE : 7 IL VOUS 

Ad “J'AS PAS ÉTÉ CA- | F JE, | PEÉTOURNE, 
PŸ> | FABLE P'EMPÉCHER | vu FATRON! / 

ne :| QUONME DÉTOUR- ÈS | Î Î 

és), NE VE MON BUT, 

24 JE LE FAÏS MOï- 
à MÊME! 


























BRAVO | Lies 
FATRON. Al LENS, FATEON, C'EST | 
mer VEN. FEUT-ÈTERE 









N'AÏUE PAS 
QU'ON ME 
NARGSUE]! } 
= A 












IN Encore PATRON! 
PAL ENCORE, C'EST 0 
TROF PRÔLE! 4 





4 








FÉURQUOT 



















PATRON? CELUT C 
NE VOUS PÉTOURNAÎT ee ni tt 
FAS! TL N'A À Pivous AVEZ M4 
RENDIT IL JUSTEMENT! | | /-rouené LA Tére Ÿ4 
Je Ne surrorre) [fi 
sa 


FAS NON FLUS, 
QUE L'ON || 
M'IGNORE, 





Æ L 





Avec ce éARtE! je É 
C'EST RÉGLÉ. 9 











AVEC CELUr-LA 
AUSST J'AT UN 
FETIT CONTEN- 
TIEUX! ÇA VA SE 
FEGLÉER TOUT 
Æ SUITE ! 


[15:4 FATRON! ET CELUT- 
; LA?TLMEFOSE LNE 
FM] ŒUESTION, ST JE LUT 
NL] RÉPONDS ÇA RISQUE D’. 
ë ÊTRE LONG ET PE NOUS || 
| DETOURNER! ÎL ME SEM- S 


PEUCEMENT GRAND VIiZik, 
J'AT LE CRÂNE FRAGIÏLE. 
TL N'y A RTEN À L'INTÉRIEUR 
FAUR AMORTIR! UNE VRAE 
ÉOUTLLE P'ŒUF' 






























| ASSEZ7: REMARQUE QUE | 
Le ne F'NALEMENT | 


£ EST TOI QUI ME PÉTOURNES 







[Ar L'IMPRESSION Qu' 
AVANT TU ÉTAIS PLUS | 
BÊTE ET MOINS MÉCHANT: 











HE FLATTEZ 








VATS PAS ASSOUMER TOUT. | PLUS SERVILE, PLUS LAR. | FATRON!N'EN 
PAGPAD FOUR AS SOU- JE CESSE | VE, FLUS BAS, FLUS HUM J LE PLUS: 
VIR TES VIEILLES PE VOUS FAK- CE 1e 


BE PLUS VEULE, PLUS 
LÂCHE, PLUS SOUMIS v 


ÿ 


RANCUNES! | LER TL EN, 
= | TENP TOUT: 





| AUT, MATS JE NE FOUVATS PAS, EN FLUS, TE 
= ——. PATTRE | MAINTENANT 
vous vous Es JE FEUX | 
SOUVENEZ FATKRON? . | 
NOUS AUSST NOUS PP JENE ME SOU- 
AVONS ETE KAFE- MM VIENS QUE DE 
TISSÉS COMME | L'AVENTE! 


| PL) SALON DE LA MA- | ui COMMANDE À LA 
| BTE, PATRON, DES MATSON! 

ENS REVIENNENT BB ooe— - 
AVEC LEURS FETITES AS 7 MATS TU COM 
MÉTAHORFHOSES. ETPMIEAN| HANDATS DEJA 


7. 


CAÏTL YA UN 
ABRUTI Qui M'A) 


MARCHÉ DESSUS... 





| 1) VOIR L'ALBUM N°44" LATÉTÉ DE TURC D'TZNOGOUP 


JAÏRECONNU LA CROTTE." \ OUT il À PE LA CHANCE !'SiINON TU L’AU- 
L'EST ÉHMERI-LE-BOUCHER (N)] GATS ASSASSINÉ! COMME TANT P'AU- 
[UN MONSTRE SANGUTNAIRE! / TRES! CRAPULE! AOANS QUE J'éCO- 
LE METLLEUR ASSASSIN NOMISE FOUR ACHETER CET ELIXTR 
PE BAGPAP ! AVANT.# FhuR T'EMPÉCHER À JAMAÏS DE 


0H, PATRON, VOUS AVEZ MARCHÉ SUR LE 





PAUVRE FETIT BONHOMME ' 








LJ'AT BIEN SENTI QUEL- 


st tr ME TRAÎTE VER 
Que CHOSE PE HOL, J'AT : 


| f| PE CROTTe", 




















ICRU QUE C ÉTAIT UNE ŒQUANPIL ETAT. L“— NUIRE! C'EST FAIT! 
IÉROTTE DE CHIEN! .& LSRAND! HT, C'EST INSUPFORTABLE! Vo 
| M STBLE!.. dd NES. 


CT La CE. 





MZ: 


(A) Voir L'ALBUM N° 48 LE COMPLICE p'IznocouD * 


16 




























Mais 72 QU EsT- Tiens! Bois CA, 
LE QU'ILME JET KRETROLVVE 
LFAÎT, LAT TA DIGNITE | 


#: OUTITLME RESTE UN FEU D'ANTIDOTE RE 
CÊTTÉ LOINTAINE AVENTURE, JE VAIS Le Lur 
MNNER! JE N'AÎME FAS PU TOUT. VOTK 
UN HOMME HUMILIÉ FAR UNE PRÔLESSE/ 
LA COMFASSION NE SERA FAS ABSENTE 
PE CETTE SRANDE AVENTURE ! ALLEZ 
| PATRON! ON LUT DONNE UNE SECONPE 
CHANCE !! 


mMÊME LE PIRE DES ÊTRES HUMATNS | 
NE PEUT ÈTRE TRAÎTE PR CETTE | 







FAÇON! TL A CERTAINEMENT EU 
UNE ENFANCE PDÉFAVORISÉE, Su- 
Bi UN FERE ALCOOLIQUE, UNE 
MÈRE INSTABLE, VEEU FANS UN 
CLUARTIÉR SENSIBLE AVE UN 
| æ MAUVATS SUIVIT 
SÉCLAIRE ! TOUS 
À Les FACTEURS _ 
D … ŒuT FONT DE LUI, 
ALJOUE D" HUT, 
UN EXCLU en 
VE CROIS QUE 
J'At FANS MA 
FOCHE r0 





















FAU7 
U'EST- CE 
PUVE VOUS 
FAITES 7 
VOUS ETES 


















Ve EST MA TAILLE Que je VEUX 21 [rucas rar V7 ras pu reur 
ES TROUVER !FAS HA DIGNTTÉ, PATRONIGEVE eZ EXPRÈES! TU PATRON | VeUS 
Ra CA VIENT 2 ad ”. AN ; VOULATS HE LA 'AVEZ AT OL CS 
A CHE! L'ANT i #1 0 FATRE en” AUJOURD’ HUr 
EST ÉVENTÉE! J'ÉTATS PLUS 
MÉCHANT ŒQU'A- 
VANT! JE VOULAIS 
VOUS FROUVER LE 
À NOUS FO 











é_ =E = 
S) = E 4)” 
. A mA 





ET FAS HOTNS BÊTE! FLUTOT | = L'EST L'ARMANRE DE “LA VNONISENE ME 
PLUS MÊME, CAR JE RISQUArS Ê : : SE | [MACHINE À REMONTER SOU ViENS FAS 
MOT AUS ST DE Î = (Le Dore | |LE TEMPS" (H) AVE LE | o E SLOUK] JE 
ME FATRE | ME , PE PR S —| |DENOMME GLOUK NE SAS PAS qui 

| EST SLOUKM | 


ASSASSINER: SAOULES NE EEE VOS, Sp, VOUS VOUS SOUVENEZ . 
M AVEC TES | |KAFFELLE 4 7 WPyTOR- PE ÉLOUK?LE FER- GLOUK INCONNU 


AU BATAI LLON... 








M EVIDENCES 7 ae Qt €. CRD |SONNAGE FREHISTO - 
>. STUFIPES V PS mit 7 -v, (Que reve DUT rm | 

























LOUKIGLOUK! AFFAREM- JEL OU 
ÉT- e HENT, LUT PATRON, FAUT VOUS UN À PERD 
a A "HE S'EST SOUVE+ | ASSOMMER!.. 7 | LUN». UN 
ÿ - ANSE Le NU DE Vous. EU VOUS ON CONTINLE.L lÉNORME. 
LA |, € “= ASSUMER! PIAMANT. AT VOUS NE & 








VOUS SOUVENEZNOI 


Tor! € EST, 
FAS JUSTE. / 





ATTENPS un Sion CA \ 
ME REVIENT vo CEST 
FED ÊË EST so 





INT. L'EST LE PIAHANT DE 
MALHEUR! 





| VOIE L'ALEUM … 
[N° T?ZNOGOUD ML ET SA 
L'INFAHE/*,/ LORNTC HE 
MAGIQUE d 


Î REFUSEZ CE CA- 
PEAU FATEON ! 






[ET LÀ, PATRON o © PUR! DE | ON L'A TOUT PE MÊME VECU, 









"LÉFHILTKE CCCT- oo es À HEIÎN, FATRON!| QUE DE 
IPENTAL*! L'EST ERREUR! A dr “= à a SOUVENTRS/! 





[VOUS QUIME TE- | ÇA,CE N° 
INIEZ AU BOUT D‘ EST FAS DE 
UNE CORPE UN / LAMAGTE, , | 
I TEUC VRAIMENT L MATS PE L'AE- 
MAGIQUE sr FOFHAGIE! , 


e DCI) 

BL SES 

LE Fa TE à ï 
ISOLER E 


nn = 













F JE sus CONTENT OBS Len 5 ESPÈRE CE Vous ù Te 
| DE Vous vorr FA- | Mor_ NI CONNASSEZ LE CHEMIN. Yale 
TRON! VOUS VE- , FOUR SORTIR, SRANP ViIZIR! 1 (ll || 
SINON, MOT, JE vous FArS HEC 
UNE ÉROSSE TETE: AI LA 


dl 


1 































ri 
HO AUSSI EAN 


ps | Fi, 


Er 
I 
| H F 

















WFBONjOUR GRANP 
VIZIR'QUEL BON 
VENT VOUS AMENE : 


! 


EST LE 
LABYETNTUE. (#) 


| 
PN 10 ON à! 
PTKAÎT QUE \ 
NOUS SOMMES 
TOUJOURS À j 
, L'INTÉRIEUR: 7 


Le 
EL 













= Es 
CZ : —— Ge CE. a 
(4 VOTE L'ALBUM NSE Ÿ LE Jour PES Fous. * & = 


———— a 2 — —— 
| COMMENT 7 JE 0 JE ALORS, VOUS LA CON- Ÿ C'EST À DIRE | ÉTEEST 




















| SUIS TOUJOURS NATSSEZ LA SORTIE, QUE». | LOMBTEN 
FRISONNIER DE GRAND VTZIFE, OUT _— FoUE 

_ LE LABYRINTHE 7° QUNON? 3 SoerTie? 

En EFFET, JE N rà BEN Our, x 

IPAS LE SOUVENTR TL FAUT FAYER 

pen ÊTRE SorrTi | Fur SORTIE 

PE CE LABYRINTHE: {| 


GEAND VIZiE! 








Æ # 








| VITE. À MOÏ À PRESENT: | TIENS. TieNS! LA Me PONNE | ler VoirÀ &rAnp) Sorri?couHeNT 
[VITE ! TIENS! FRENPS || | UNE 1DÉE PiABOLT QUE vViZirk! VOUS |, CAT JE NE VOis FTEN!| 
[FAS-MOT, | CA, GRAND | ŒUT FOUREÉAIÎIT SOLUTION ÊTÉS SORTI.d'OU SUIS-JE SORTI 
| SoRTTR. ViZTR! NER TOUS MES CONFLITS rs JENE COMFFRENPS 










ACTUELS AVEC MON 
| FATEON 
JE TENTE 








Aie! 
LA PENT, 





BIEN SÛR, RecARDEz, | 
VOUS AVEZ UN ŒiL 
AU BEURRE NO. | 









FEUX - TU 
ME FOUENTE | 
| UNE FREUVE | 
UE JE SUIS | 

| 

| 










Lie "JE CROIS QU'IL EST _ 
PRANP VIA, ENTRE LANS LE LABY- 
£A Vous 
PEFASSE. 


ET UNE PENT CAS SEE. 





HEÏN? MAS TL EST FOU!T || | FOEMIPABLE FATRON | JE Vous Ar 
Suivi ET ME VOILA! DEPUIS 
LE TEMPS QUE NOUS ÉTIONS 

[DANS CE LABYRINTHE! 2 





CAT COMMENT EAT 





JE 
ne Saïs ras Pa" 
[L -TRON! JE Vous AT 
Suivi, C'EST 
TOUT, ET ME 
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CETTE HISTOIRE où Me IMÂAS AU SALON AH, iL YA JE SAIS SEULEMENT CEST 

EST DE FLUS EN / ALLONS - LCA | DE LAHAGIE'TU | UN SALON UE VOUS VoULTEz | INCROYABLE!. 
FLUS TN VRAT- Nous "A (NE T'EN SoU- DE LA MA- VOUS DÉFARKASSER LE PILAT D'AUJOUR- 
SEMBLABLE! JL FPATRONT/ÇAR [VIENS PLUS? / Gie À BAG- DU CALIFE PANS D'HUT SERAÏTT CANS 

| [= M INOUS EN FAR- CAD? JENE ÊE LABYRINTHE‘ LE LABYRINTHE ET 
|] «Ju A |LONS DEFUTS / SAVAIS FAS CELUT P'HIER VIEN- 

| = PRAÎT D'EN SORTIR? 





LE MATIN! _ FATKON : 


MATS ALORS? ST JE vAïS JUS - 
QU'AU BOUT DE MON KATSON- 
NE HENT . 







ATTENPS! ATTENPFS! CA DE CUELLES | fessier | Je vous FARLE pur BAS 
VOUPPEAIT DIFE QUE PE- | AVENTURES Feu Que N'ENTENPE F* S' Te NE MARCHE 
POTÉ L'UISTOTRE PU LABY- VOUS FARLEZ FAS, 1. CONRT! CETTE IPEE,FALLAÏT LA Sr 
RINTUE TU N'AS VECU PATRON? TRES LE ER A ATENEENT ER 
1 | |Pééoussoe ! À FResenT ïL Ne Peur Fou. 
HAT HA HA .," FLUS HE PUNIR FMRLES MALHONNEÉ TETÉS 
PONT FE M'ACCUSE! HT HT HT! = ; 
“Ed | FORTICHE LE E. - l'É EST FOU 
PEEATI ” SE Feu! Foul. 


ALLEZ JUSQU'AU 
SOUT FATRON. 


PÉMPMT CE TEMPS 


MOULES, ON ETROLE 
POUCEHENT... 
CE ; 


AUCUNE PE NOS AVEN- 
TURESZ "7 T 7 4 


S 
TUPÉE SANT, 

















CEE 





| 














Si VE VAIS Au BOUT DE 
MON FASONNEMENT, JE 
NE FEUX FLUS TE FUNIE 
FUR LES MALHONNÉTETES 










in d'ESTE XACTEMENT CE QUE dE 
VIENS PE PIRE AU LECTEUR! 
IMQUS NE Fhuvez FLUS ME FUNTE 


| 


| FOUR LES 6% QUE JE FIQUE AU 


d4:C NE AVOE ÂIrrenrion + 
AN AGE 















PONT JE T'ACCUSE AU- PASSAGE SUR TOUT CE QUI SE ME GAREL 
FoURD'Hur, PUTSQUE TU / FAIT À PAGPAD'(Brentôt 8,)Hon | LL EFUWe Mr 
NE LES AS PAS LOFFRE PLEIN PE FOGNON! MES Perez 1 4 
VECUES TOILE VOUS PÉRIVATIFS, MA ME, ;. AT m Ou HE WW Ste 7 
PILAT DU LA-/ ALLEZ RIRE | de NT) Cha NE" 






FATRCN 


LA 
UC, 


 FYRTNTHE!l 


BR \ous sAvEz ce Que je cRoïs 

MA] FATRON!7 NOUS SOMMES PANS 
d LE SALON PE LA MAGre ! 

VOUS VOULEZ UNE PREUVE 


SUPPLÉMENTAIRE 7 





TU NP SiUN PANO Qui TOHBE PUN CAFETER| WEAVE NE SATS PLUS OÙ J'EN 
| AFFELLES CE N'EST FAS PE LA MAGIE, ŒQU'EST- SUTS, MOT AVEC 
| FA UNE CE QUE C'EST? SURTOUT ŒUANDON 4 TOUT EA T# 
LFREUVE, À NE SATT MÊME FAS QUE LE AR | OÙ QÙ EN 
le Torre AN FTANO EXISTE.'? Et |SUTS-JE? 
îs ; Ge ll LE eu, _£ y 
fo AE". da. en = °°: 




















AU FOTNT PE Dé 
FART, FATRON ! 





© 
RO! TOUT EST 
À FAÏÎRE! 


dén “su 












| EXACT! MEME QUE | “ag (4 PITES-MoT, MON AM, 
C'EST LA=PAS QU'ILS SUPPRIME (4 VOUS NE SAURIEZ 

VONT PECIDER, TUE! MATS L'EST VRAI 'AtEl| |FAS Où JE FuREAIS | 
IR CONCERT, CU VITE VITE! TL FAUT TROUVER !! TROUVER UN 
MEILLEUR MOYEN A ON «0 ON MAGICIEN? | 











T'IISTEMENT. FA | _ 
! (TRON, VOTLA FIGURE z - 


VOUS vs 






MÉTRANGE PERSONNAGE ue HE! H'SeurR! 
INOUS AVONS RENCONTÉE VOLS NOUS 








FARCE QUIL PARLE! 





























| PANS UNE HTSTOTRE ! f_ FRÈTEZ TIENS, 
MATS LAQUELLE 7. VOTRE BALLON J'AT UNE T1DEE | 
Si TUTROUVES FANS 


MAGTQUET 
QUELLE HTSTOIRE EE 
FERSONNAGE EST 
AFFARU, ECRIS-MOT 
ET JE T'ENVEREAT 
UN FOSTER. 





FAURGUOT 
_ MAGIQUE 





L'EST LA conNviviA-| lAH!gRanc vizirivous VoiLÂ ENFIN! À 
LITÉ, FATKON. LE BIENVENU, CHER ET GKRANP CLIENT | 0 
LECTEUR EST iM- lé EST HOT QUT VEUS ÀAï ENWOYE TE j 
ONNE 


PORTANT FOUR NOUS] [UNE INVITATION! . ŒUT 
IL FAUT LUI FAIRE = : 
ÆSs CA- EA 


AA TROP VOLUBILE, 
ER + À HON 6O0T 7 





| 





C'EST À PIRE RIEN! | 
NUL) AUFSINTZ2E | 


nu (UE MOT AUSST J'EN CHER- 
CHE UN, Si VOUS VOYEZ CE 






AH OUT, BIEN 
SUR, JE N° 
AVATS FAS 
REMARQUE... 


B.., À 















ETin ET QE Poïs Je 
FAIRE 7 6004 MA, 
TÊTE 


| 


; TROUVER UN 
HOYEN EFFICACE, 


FE AVANT SON DEPART 
EN \NEEK-END CHEZ LE 


mn 








ren 1 = + 





QUE JE veux Diée 7’ 


a, # 
ER = 


HÈ!NE H'ECRIS As À BAGDAP. 


MATS À HA RESTPENCE SECON 
DAÏÎTRE EN CCCIDENT : PiLAT 


LARATH BFA0 FONT L'ABBE 
P'ARNOULT 14260. UN 


KADrTÉAL ET FULGURANT | 
FOUR SUPPRIMER LE CALT 


| 
| 


POy\SULTAN FULLMANKAR./ 





| 
| 


CHOUETTE FOSTER. CA VAUT | 


LE COUFDE CHERCHER, 


VEUX -TUI 


LASSER MON | 


PALLON TEAM... 





JE sur LE Directeur Je surs. 

PU SALON , JE vAïS TrES, TRES 

HIOCCUFER FER- | PRESSE C'EST 

E* LLEMENT UNE ŒUESTION 

Be” ES-TU/HOHME PE VOUS éRAND DE VIE Ou æÆ 

VIZTRTŒQUEL | 

EST VOTRE Œ : 

|FROBLÈMEF ne HONSIEUR | 
LE DIRECTEUR... 


#] ee 





Le N 





Fur LE CALIFE! mil YŸ A UN FROBLEHE AU STAND Z2!LE FAKIF ne AU FAÎT, SFAND HEINT MAIS DE 
LA, JE SAÏS! KOUPEK HAN À VENDU UN TAPTS MAGIQUE À UN | |VIZIR 7 VOUS AVEZ 
[ÉLIENT ŒUI VEUT ENVOYER SA BELLE-MERE DE EU À FAR AVEC 


[L'AUTRE CÔTÉ PE LA TERRE MATS KOUPEK HAN |] IKOUPEKHAN, PANS 
A] |LE TEMPS VOUS NE 











MONSIEUR 
















NON! ve LE Dr- NE SE SOUVIENT FLUS DE 
Moï! FiGu- RECTEUR LA FORMULE MAGIQUE ! VOUS SOUVENEZ 
+ — FAS DE LA FOR- 


——] il 


Gt ur | 


REZ- VOUS 





= 2 


| ALLEZ, JE M'Ocure ) VITE! Vire! in UN ENNUT AU STAND A4 !LE MAGICIEN 
C'ESTTRES SAGNES TRANSFORME LES ACARTENS 
EN ÉLÉPHANTS ! LES GENS EN SONT COU 
VERTS VOUS VOUSRENCEZ COMPTE 7 CES 
BESTIOLES HICROSCOPIQUES EN ÊLE- 
FHANTS ! CEST FARCE QUE vous LUT AVEZ 
LOUE SON STAND TROP 
=: CHER! 








É'OMMENTÉ À 
L'ÉPOQUE TU FOUR KRENDRE | | PE Vous, SKRAND 
NE TEN ETAIS | SERVICE FA- VNIZTER! ALORS, FRESSÉ! vori- 
FAS SOUVENU!?| TRON, UNE BELLE) |LE FROBLÈMEF / LA TLME FAUT 4 
CE Qui NOUS MERE, CANE ; | 

À ©GBLIGÉS 

À RENTRER , 


MONSIEUR LE 
MÉETEUR!.. 





MHONSTEUR LE PTRECcTEUR ! IL YA 
| PLUELQU'UN QUI SE SAUVE AVEC 
LA CAISSE ! 





Y'A Le Génie LE LA 


Heu Ÿ RIEN AVEC SAGNES! 
IBABOQUCHE ŒUT FAT 


SEAND | RIEN AVEC LES ACA- 
VIZIR7 | RTENS! KTEN AVEC RIEN QUE PE TFANSFOR- | 
RIEN EU | LES ÉLÉPHANTS, | |MER LE SERVICE P'orvre 


Avec e #, EN ÉTTÉQUTLLE | EN FEt- NX 
SAGNES ESl S PR $$ 1e. [REAUETEN CAROTTE/| ee 
Le AE SUSMRESSE! ET 





GENE FÆ LA 
FABCUCHE 
POIT ÊTRE 
comic! 


AT 






Se |. MONSTEUR Le 
Den DrREcTEUR!, 





FOURQUOI, ET 
LA FETRET JE N'AT 
FAS ETE TRANSFOR- 
Me, MOT 


PAR ALLAHI ON Y VA! LES 
CITROUTLLES! LES FOI - 
REAUX ILES CAROTTES ET 
LA Foire ! AVEC MOI LE 





| GRAND VIZiR! CONTINUEZ 

ILAVISITÉ SANS HOT! JE 

REVIENS TOUT PE SUTTE, 
SERVITEUR 


MONSTEUR LE. 
DMRECTEUR ! 
VENEZ VITE! 


in J'AI ÉTÉ TEANS- 
FORME EN BANC 
LÉOUR LE TEMPS 

| PU SALON! 
COMME JE SUIS ” 
CHÔMEUR LA (8 
ME FATT UN _( 
PETIT FLUS … 4 


| JE NE SAÏS FAS, VOUS, | 
FATEON, MATS MOTJE SUIS 
FLIE'HE'HE'HE" | 


[| STUPIDE! | 
_ETDICULE! 


dé EST AFFREUX 1 LE iv CE 
N'EST FAS UN SALON D | 
LA MAGIE,» É EST UN 
ASILE DE FOUS)!,. 

Cuve FAIRE ? 

QUE FATRE À. 


%, 
Es 


e, 





————— 


TE HAIHA 144, 


ET 


CANT LE TEMFS 
LE CALIFE SE 
FREFARE,. À 


VE PANS QUELLE HTS- 
TOTRE AFFARAÎT CE 
FERSONNAGE © HOL 
OUT'MATS JE NE TE 
|PiS RTEN! FENSE 
| AU FOSTER QUE TU 
[FEUX GAGNER! 


«| 


INSENSE ! 





| AY FAÎT. TU ASTROU: 






REFHSEZ-VouUs 

UN FEU, 
| TENEZ, SUR CE 

FANS. DERRIÈRE 


FATRON, 


in MATS QUANP CE SONT PES GROS 
Our S'ASSOÏENT QU'EST- CE QUE 


PE CEUX ui VES SENT, CEST 
ue HORKRIBLE / 





a — —— 





} Ka VOUS, VIZTK GRAND TZNOG6OUP, 


HOT TRAPUIÉE., LUT PIRE À veus. 

TRES Fier PE VOIR VOUS, 
VOUS AUSSF CÉLEBRE AU 
JAFON, QUE SEKONT ALAIN 
DELON ET ADAMO AU 

<S. Zo EHE SIECLE, 


rm ON À DÉTA EU À 
FATCE À DES JAPONAÏS, 
EA AVAIT — 

ÊTEN 


RATÉ ! # : 
SUR QUE ÇA 
AVAÎT RATE | 
fBOUGRE Æ HÂAK- 
HTTE MAL RÎINCÉE! 
SINON, TE SERATS 
CALTFE | 

















u TL EST UT-êTRæ De Jà 
FARTI,,. 22 






LEH ÉEN, _ ui, MAIS | 
IPD'APFFES CE J'EN CHERCHE 
QUE JE VOS, 


| UN AUTRE !,, 
TL AS TROU- | 

[VE UN MAG. 
ÉTEN ;TOT! 







LOi TEAPUIRE. FHALPERNIÉ, CiRE 









VENTE VOIR LUI, 


TRADUIRE , LUI PIRE À 

VOUS, ADHTKFATION_ FOUR 
FERSÉVERANCE, OFINIATRE 
Té, ACHARNEMENT, OBSTI- 
NATION, ENTÉETEMENT 


HO, TRAPUTRE. LUF, RHALPERNTÉ, 
| FABRIQUER SABRE HARA KTRT MA- 
GÎQUE FOUR VOUS, FOUR PEVENTE 
CALIFE, FLACE CALIFE, VOUS. 


COLLE: 







FANS MON FAYS ON. MET. NN 


Fa 


UÉRITE. 





MOT TRAPUTRE.RHALPERNIÉ 
RE À VOUS, PEVANT 
| FATRE HAKA 
KFRI, COMME CA, 













Ze 






_ HOT TRAPUTRE 
ff HN RUALPERNIE VIENT | 
Per IE N | » A De Dire mor 
[ Surrir piee \) A fe 
A HOT MAGIQUE. Zn NE 


ad. HAGTQUE. 





— _ nr k. 





MO FRTx SERA LE TIEN! QUE 
RU Mr, EST LE MOT MAGIQUE © 


#7, 
nn |! EE 














LVOTÉE TABOURET EST RESTE 


LOUSSIN, MOT, AMELTORER AN 
TABOURET FLUS PRATIQUE, AN£e) 
AE à | # : Ps | 


VT HOT TRAOUTRE., LUI DIRE, | 
Hor! HOoP! FAS MAL! 
RIEN' INOFFENSIF! 
TAGAA, TSOIN, TSOIN, | 


PET COMMENT 
JE PEVIENS 


2 CALIFE AVEC 
(ET LR CE SABRE INOE- 
L FENSIF 7 


ee STONE VAS FAS RE- 

AiS-Toi! COMMENCERTES 
PETOURNEMENTS! ALORS Que 
ÉET HOMME HE FAÎT UNE 
FROFOSTTION INTÉRE SSANTE. 
| TLM APHIRE! TL DIT QUE JE 
* MÉRITE D'ÊTRE 

ÉALTFE! 


V'HOT TRADUIRE. 


VOUS DEMANPEER | 


AU CALTFE, FAIRE! 


COMME VOUS 

FOUR RIRE, FOUR 
S'AMUSER, FOUR FAIRE 
| GAG, LE CALIFE ENFON 


un) 


FTIENS P'LAT! FRENDS CE SABRE! 


CAMARCHEL. 


NÉTTOÏE-LE ET GARDE -LE FRé- 
CTELISEMENT JE VAIS M'ARKRANGER 





fe LA PETITE PAME,ON TIENT _4 


LE BON EOUT ENFIN !! 





Tiens! VoiLA DE VW Moï AS con- 


QUOT ENTERRER | NATTRE, LUT | |COMME MOT TU 
PÉCÉHMENT TON | EMPORTER | | AS ENTENDU 
BONHOMME, ET JE | DANSTOMBE | |CE MOT MAGT 
TE PEBARRASSE | Mor MAGT-| [QUE | REPETE-, 
IDELE SABRE TRES | Que FOUR MOT | 






IFPANGEREUX ALORS, 
LEMOT MAGIQUE, 
ee | ; 





je PRorTesTE! C'EST 


N'THPDRTE QUOT FOUR | 


H'EMFÉCUER DE PŒvE- 
NIR CALIFE À LA FLACE 

PU CALIFE ! JE vEUx CHAN- 

GER DE SCÉNARTSTE 
ELUT-LÀ ÊREE TROP DE 
STTVATIONS VEAIMENT 
FAS FOSS'BLES ! 


| LEN'EST PAS 


PUTOUT CA, FATEON! 
ET L'ACCENT QUE 


VOUS PRENEZ 
EST RIDICULE! 





TOUJOURS, 
RATE FE 



















CE MOT! 


MAÏS ST, FATRON, 
TOUT EST POSSIBLE. 
N'OUBLTEZ ras que |. 
NOUS SOMMES AU 

SALON DE LA MAGIE, 


IREGARPEZ!:, 
s. 2 


ITEMENT TNQUI 
TANT, 





DR = 


HEINYMATS N7HOLTRÉS ÉTRANGE, MOT 
LIRE, JAFONATS, MOT 
ÉCRIRE JAFONATS, 
MOT TRADPUIRE JAFE- 
NATS , MATS MOT F4S 
PARLER JAFONATS! 














LIEU PE FAIRE 
L'TD'OT AVEC CE 
SABRE, AIDE-MO) 
FLUTÔT À TROUVER 


, LE MOT MAGIQUE! 


in CA RENTRE \ C'EST INCROYABLE! | 
LOMME PANS | L'EST INVRATSEMBLABLE | 
JAHAIS VU CA! ÉE SONT 





DUBEURFE,., 
SANS AUCU=/ 
NE POou- 


= 









VOUS N'AVEZ FAS Re- 
MARQUÉ FATRON 7 QUAND 
ON ENTENP UNE LAN- 
IGUE ÉTRANGÉRE ON 
[A L'THPRESSION QUE LE 
TYPE DIT TOUJOURS LA 
MÊME CHOSE! 





vire! Vire! 
ENLEVER 


QUAND JE 
TE VERRA 
TOMBER RAÎDE 





JE CROTS QUE C'é- NW STTUNE L'A- 
TAÎT LE BON MOT, 
IFÂTRON, AU DERNIER | TIRE J'EN 
[HOMENT J ATSENTT | 
| COMME UN FFC O-= 


VATS PAS RE- 





SERFATS 
SUR!TU NE 
M'AIPES 
FAS DBEAU— 
cour! 


TU L'AS LANCE OÙ CE SABRE? 
VITE! TL FAUT LE RETROUVER! 
= = nr 4 

RES CTI FATRON. QUELQU'UN À 
F7 . LE FAMASSE / 


Fe 
Eu 
| 
















CH! EXCUSEzZ- 
MOT, JE CROYATS 
. L'AVOIR FERPU! 


HE !! 
ATTEND 


PES SABRES faro- | 
NAS, J'EN AT ACHE 
TE TOUT UN LOT, 
FAS CHER, FOUR . 

FAIRE HON NUMÉRO! 

JE SUIS AVALEUR 
CE SABKRES! 





s! 









M 










diAail” El) «exacrinous | 
INONZSE EUX LE | ALLONS Le SAVOTE 
| —__. M;EN! TOUT PE SUITE! 
É EST FEUT- ÊTRE \$ j 4 À 


MATS. r 
UT € T2 
LE VOTRE: T | 












OUSLLET RRENTS 


MAL, FA- 
M T'esr pas ceLur 
A LA NON FLUS!.. 


JE PEVEATS TN- 
TERVENTE 
MATS J'AT EUR] 
ŒQU'IL HE 
COUPE EN 


mm VITE! N MONSTEUR] 
LE PiFEc-| 






TRON: VITE! iLY 
<<} * UN EDU 
ll Œur SAGKE | 





7 LOMHENT 7! TU 
MI.VEUXx TE BATTRE 
CONTRE MOT? 


À NOUS PEUX ! 
FATEON ! 


PTTENS, HON GROS, 
DPÉFENDS- Toi! 








[NE VOUS INQUIÉTEZ FPAS!LE MEN | 
EST INOFFENSTF! | 





OUT MATS PAS LES 
MIENS | | 
ALLEZ LE TUER. 










AAARRR I! "  HATS ST 
CE ÉQUF LA FATRON, AVEC 
ONME L'AVAIT A PES FABOUCHES] 
JAMAIS FAT !! SOUVENEZ- | 
ë : MOUS C'ETAT 
JE VOUS EN FANS » 
PONNE UN AU 
HASARP, FUIS- 
[QUE CE SONT 
MOoUs LES HEMESS 
hf, 













VOUS 









EH OUT. PATRON! 
dat EATE!! 


/ RATE 27 

FOUFTANT TL | 

M'A BiEN | 
SEHBLE. 


L'EST INCROYAGLE! 


TL EST INPESTEUC- 
TIBLE ce GAFS, 


)'ET COMME FAITEN 
TRAVERS! À L'HORT 
sou DE BAS EN 


L LE TRANSFERCE 


DAS Tous LES SENS 
| ETIL RESTE INTACT.! 


1H É EST ENCORE UN 
SALE TOUR, AVEC TA 
COMPLICITE, PE CE MAU- 
[NT SCENARISTE'TL HA 
[DONNE UN SABRE QUI NE 
COUFE PAS: Œ@ui NE 


NE ME PITES 
FAS QUE VOUS 
N'AVEZ FAS 
COHFEIS , 


| FATTES - VOUS, 
FATEONF 
















NUMERO! eve SPECTACLE! 





© Û°  —— 
l'veus Aviez rerrouve Ÿ Alors NN |, QUELN 


















AU FA îT, VOUS SAVEZ 


nFERCE FAS! Ÿ PAS TRUQUE, FA- 
UN SABRE TRON, HAGIQUE! 
TRUQUEI MATS ALORS 


AARRRE! VOUS N'AVEZ 


PAS EN CORTE 


, LE VOLEUR | 





LE SABRE HAGIQUE Pu  C'ESTRATE» | | QUELS DUETTISTES: IL FAUPRA DE LA LAISSE , NOUS L'AVONS 
JAPPNATS | ET VOUS , ENCORE NOUS REFAIRE CA! ET VOTRE FATTRAFE! MATS CE VOYOU S'EST 
L'AVEZ TOUT CASSÉ UNE FOIS v10 HOMME DE MAIN , UN SAÂCRE AUSSTTÔT TRANSFORME EN 
L'EST VRAIMENT se # < | FAÎRE-VALOTR ;n | | HONNÉTE HOMHE! __— £ 
| —<T"<f;7 EENO, HEF” ONAËTE OBUÉE / ET CEST 
à ED 7/2 11 | éRAND | | MONSTEUR DE LE Er HER:/ COMMENT 
RE + VIZIR/.) | SUPERMAN? UN HONNÊTE 













BOF. DE TOUTES 


HEU FAS À VOUS &KAND 
FAÇONS, AU FOTNT OÙ 


VIZTE TOUT LE MONDE 
SAT QUE VOUS FRENEZ 
D'ÉNORMES RISQUES, 
DEL 0 ENFIN JE VEUX 
DIRE v0 ON MH APPELLE 
J'Y VATS 10 MÉvAE 
SERVITEUR. 


VOUS PEVRTEZ LÉ SAVOIR, 
GEAND VIZTE., UN HONNETE 
HOME EST UN MALHON NETE 
HOMME ŒUTNE 
ÉTSQUE KTEN, 

ET TU 


FENSES À UT 
LA? 





[LE QUE dE FAÏS7VE 
FASSE AU FALATS À ve 


AUTRES: ET 14 





J EN SUIS 0 ŒU EST- | 


FRENDS HES ETES, | 








HOMUEZ 





LE 
FE) 


BOUM: , | 
Â'E! QUE! 


eo: TS SOURPS | 
| VENANT D'ONMNE | 
] Sa OÙ ss | 


[> - 
D” EH BEN 


Cru FA 87} = 
ÎN | 1 
soso br, CS 


se ñ 


AS 



























TOUT P'ABORD, AVANT DE = 
HE PRESENTER, UNE JENE 
QUESTION um Ee- SAIS FAS, MAS 
TANTE! SRAND VIZIiR. f' PILAT LARATH, 
FÈUE ARRIVER À HON FIDÈLE HOH- 
VOS FINS AVEZ-. | HEPE HATN PE- 
VOUS PE SA UTILT- | VEAÏT SAVOIR TL 
SE LE FOISON? | M ASSOHHE DEFUIS 
IT, CE HATIN À 
CPR PE ReFE 
: RENCES! 


n JE CROÏS QU'i L'EST TEMFS 
| QUE J INTERVIENNE FANS 
CÉTTE HISTOIRE |! 


TU ES LE NOUVEAU 
SCÉNARTSTE ? 


c'est suite À vos cours | [ET PRTEN- 41,NOr 
D'EPÉE MAGIQUE, PATRON! TIEUX COMHE | FATRON, HiS- | 


UNE BANDE PE GOSSES A TUES,TU 
CRU QUE J'ETAIS INVULNERA— | N'AS FAS 
BLE, INSENSTBLE AUX COURS, UN | |DÉMENTI! 








[TUNE TES \ FRAPPER DES | |. vous N'AVEZ N( AU OUT, rs DILAT'FOTSON 
FAS PÉFEN- ENFANTS? VOUS | |FAS RÉFONPU 


Y FENSEZ | |A MA QUESs- 


PAS, FATRON! CA ON! PEISON FAS FÉTSON, PATRON! 
FOURKAÎT LES 
| TRAUMATTISER FOUR 


ÉE N'ETAIT QUE PES FETITS 





FAS DE FOISONI! NY 





EU BIEN, GRÂCE À Moï, |] [HEUUR Le FX ON EN l'E QUT EST PEN PANS 
LÉ E SOIR VOUS SEREZ | [FARLE TOUT LE SUITE Ou LA EP CEST ŒQU'ON. 
; | FLUS | |éVÉRIT VITE! HÉME AR 
ÇA TOHBE MES DENTS ONT Al 
BIEN! CEST | & l'ATTENP PLUS Ferousse ! A2 
JUSTEMENT | | ou, TARD! Him? | 7 


=} 
ÉOMME VOUS 
VOLUPREZ! 





TOIRE PE LES 

l FAIRE FEVER, 

POUR EUX, J'ETAIS 

SUPER HAN, @UOï! \./ 1 kb LE HERES MYTHI-| 
- | À QUE! UN MrEU 

VIVANT 440 


OU FAS FEISON 7 





SAUVAGEONS, BAÇRES PE FER, 
ÉOURPINS, FAVES, MAIS ,, 





f Di'LArT ?! OÙ EST-IL.., 
FASSE CELUT- LA 7 


J'A CFE J A dés 
J'ARRIVE, 








BAH, TLS ONT VOULU | 
VERT Fier! - QU'EST- 
CE QUE J'AT RECU 
COMME CÉQUFS ! 0 
J'Aï Te OBliéé 
P'AVOUER ET FOUR 
LEUR AVOT e MENTT 





| FARFATT.. PFONE, VOUS AVEZ 
TOUT ESSAYE, SAUVE - 
LE FOTSON! M 
[AL Li MATS , JE SUIS 
PRESSE, TL FAUT 
QUE JE RENTREE sv 
UE JE FARQTE sv, 
- Rés JE 1 JE NE SAIS | 
; SUrS CPP .. 





AU'ATTENCEZ- 
lvoUS PATRONZ cs 


ON ATTE ND 
FL US TARD. 














| PLUTARZ | ZA VA!J'AT 


JE vous PRÉSENTE Ÿ 


| MON POTAGER. 


__—" 


[MAÏS Tous LES 


|[MUETS , GFANP 
|IVIZIR, LES LE- 
|[GUMES N'ONT 
FAS DE LAN - 

| ÉAGE. 


PITES -MOÏ VOTRE FIDËLE 
HOMME PE MAIN, TL À FAS 
UN PETIT FET AU # 
COHPFTEURT . 
FET 7 TU 
M Ds CA FAR 
| F'AFFORT AUX 
HARICOTS 7| 










FISCUTION VA 


AH! JE CROYATS 
[FOTAGERS SONT | QUE VOUS ME 
FARLIEZ CE 
ARRETE 
dE ! 


VE H'INSCRIS 
EN FAUX! 

HOMME TN— 
CULTE 











Vous Tes | PEU APRÈS AUCUNE DYSCUTION 


| Qui C'EST COMPRIS: . ] AUX ABOIS,| [orge PRix, EXORBITANT, VA M'OBLT- 
CEE} " J'ÉOMBIENTZ/ SAND | loér QUANDiE SERAï - 
| IIS, LA CALIFE, À AUGMEN- /° JE M'EN 
TER LES TMPÔTS! 
VOS CONCITOYENS 
NE VOUS REMER- 
CTENT FAS:, . 


FOUS, JE NE 
SUIS FAS D 
ET FUIS 1 









ru VOUS ANEZ FAIT LÉ COMFTE ; 
DE CE QUE VOUS AVEZ PÉFENSE, 
EN FURE FERTE, PEFUIS QUE 
VOUS ESSAYEZ PE PE VENTR 
CALIFE À LA FLACE PU CÂLIFE: 
AVEC LES TAP1:S VOLANTS, LES 
P'AMANTS DE MALHEUR, LE LT 
ESCAHOTEUR , LE GLOUK, LES 
YEUX GROS ET J EN FASSE TOUT 
CELA, EKAND VIZiR VW“ 
C'EST DE LA FOESE = 
TOUTE PURE! 
AVEE MOI, | 
C'ÉST PU }/, 
CONCRET.: 














‘Ta! 


rs | | 






VOUS PITES BONJOUR À 
MON FPOTAGER, C'EST 


TRÈS GENTIL, 
MAIS COHFLE - 
TEMENT IDYOT, 
TL NE VUS . 
REFONPRA FAS! 


— 


7, MON PATRON À RAÏSON! LES 
LÉ GUMES PFARLENT: TLS ONT 
UN LANGAGE ! LE HARTCOT, FAR 
EXEMPLE, MANGEZ UN KïLO 
PE HARICOTS VOUS VERREZ S'il 
NE S'EXPRIME FAS! 


] 
CFP 


(FOUR EN REVENTR 
AUQUIFROQUO DE 
TOUT À L'HEURE À 
FRoFhS PE TES PEUX 
POTAGERS, L'UN 
| RÉEL, L'AUTRE 
| AFFECTIF, 






110 JE PROPOSE QUE NOUSY 
PECIPIONS, D'UN COM - 
MUN ACCORP. PE NE 
PLUS FARLER PE FOTA- 





É ELLE EST BONNE ceELLE-| 
LÀ, PATRON ! ESTOMA - 
ÿ QUE LE | 


dAUIH JE VIS QUE 
Ç NOUS N'AVONS 
if EE 
ne. 
ns 5 
“ 





” 









— 


FAS CHANGE 


POMMAGE , J AiHAIS BEN! LA 

CONSQNANCE ETAT FELLE, 
FOTE AGE ET FOTAGER ŒU- 
VRANT FOUR LE MEME PANIER 


"PATRON ! à 
GARDEZ FAIT 














A-T-iL UNE 
FREFÉRENCE: 


OUE, 
BEAUCOUF: 


AU FAÎT, VOTRE CALIFE, 
AUMOIN ST 























SE CROYAIS QUE VOUS 
DÉTESTIEZ LES CALE - 
B——, BOURS. FA- 


FARFAÏT! UN TNSTANT, JE VATS 






[NON, TL EST ŸPUR AGENORI NOUS \ AGENOR?! 
JEUNE, = } FIEN, AVONS UN NOU- | TL A DIT 


DEMANDER À MON FOTE J : | 
PUJECUOT./ MON VEAU ÉLIENT! / AGÉÉNORS 


CU'TL M'A FORTE ee 












QUELQUES TU 0: Forte jeu |AFFORTE LES /à HON FOTE SAUF, ST TRON? 
 LESUMES 4: TU AS | NE, CA NE ILÉGUMES! AGE 4 NOR! C'EST MOT 
| nés. DIT, MON | VEUT RTIEN DIRE! | | œui LES 














À L'EST FRESQUE 5 
| CA! FAÏS/HE | 











PTE ÂGE, QUEL 
L ÉALEMBOUR! 










NF 4 Fe L [ 
SN (RAT 


Pur HE PÉTOURNE | 
PE ue © 


LA SOUFE CEST 
LE SUFFOKRT 





TU COMPTES * 
SUPPRIMER LE 
CALIFÉ AVEC 
PE LA SOUPE 


FL FAUT TOUT DE 


[rerre Fois "Mé 
MÊME LE TEMFS 


IMOUS NE 
POUVEZ FAS | 
Pie QUE 
(CEST MOI 
lŒUT VOUS 
IDÉTOURNE. 
| FATEON, 


J'EUBIEN GRAND | 
VIZiR MOUS VE- 
NEZT VOUS | 
VOULEZ ÊTRE | 
CALIFE OÙ FAS*) 
JE CROYAIS 












NON, C'EST PUCAFÉ 


nÉLLE SERA D'UN GOÛT INCOMPARABLE, LE, 
| VOUS EN VOULEZ 


= #: 
CONPAHNE MEURT PANS UNE JOUTSSANCE | | Ï 
IBUSTATIVE UNIQUE! LE SOURIFE AUX = 









| UNE TASSE 7 
LÈVRES, HEU-KREUX | | En A U € 
#7 FASCTNANT,: ST | NONL RiEN 
ra L'EST LE FNSONT À E 


PU TOUT 











C'EST EXACTEHENT LE 
CONTRARE PU HEDECTN 
CUT LUT, N’A PAS LE 
PEAITT LÆ TUEE 

HAS sat ee 4 
SOUFFETR - 


ï 


FA CONTRE, LA MŒONTOLOé TE 
JE PRÉFÉ RE - DE HA FROFESSION 
RATS QUE VOUS | ME L'INTEREIT l'J'AT 
FASSIEZ LE PRAT PE TUER 
MOURTE LE HAS FAS DE FAIRE 
CALTFÉ ss SOUFFETE! 

Fr HORFIBLE | 4 
SOUFFEAN es! 

HT, HT, 










FLUS TARC 





ENFIN 00 


HHH,.PELICTEUSE UT ÉT TRE 
LI FEU FL US PE FAFET KA Les PET 
, VOUS UE GOUTER, 6FANP 





= Pia POURTANT 
“Se CA SENT BON, 





VOILÀ, GRAND VIZIR, FAÎTES TOUT 
DE HÊÉME ATTENTION, L'ARÔ - 
ME CE CE FOOTAGE EST TEL 
QUE TOUT LE MONDE VA | 
VOULOIR LE GOÛTEE, | 
VOIRE, LE CRSCRE 
MER! ; 


N'AT PAS ENCORE M1 "s, 
LE FHISON|! LE voi LA !! 
ÉFRANPYIZIR, GRÂCE 
7 À LUT VUS ALLEZ DE- 
2 e VENT K CALIFE À 
LA FLACE EU 
CALIFE 








quer FrE- NŸ SNIF! SNIF! S'TLN’ 
TENTIEUX : ÉTAIT FAS EMFOI - 
SON FOTAGE SONNÉ J'AURATS 
EST UNE SOU-] PU MAL À ME : <E 
TeUT , RETENIR 40 


ALLEZ cout Enr [SNET 5 "EN VEUX ! 
7, : j CHÉRI CELUT ed 
GOÛTER, | QUT AFFROCHE Mavez AFÔME ! ,\N Ë 
JE LEA QGE “Æ JUNE MERVEILLE. JM 

= LIRE 2 À SNIF/! SNTF! 4e 



























VA-T EN! | HEUREUSEMENT, FA 
| _verev' VOLEUR!| |TRON, QU'ÎL EST INVT- 
SIBLE, SINON. TOUT 
LE MONDE L'AURATT 
VU TOMBER RAIDE 

MORT, EMRÈTSONNE . 
ET VOUS SEREZ SOUrF- 
MINE PE HAL VAISES 
INTENTIONS 40 ss 


| L'EST BIEN LUI 
PATRON! SON STAND 
| ESTJUSTE PERFIERE, 





\ ON MM, 
L'HOMME 
INVISIBLE” ° 


REGARDEZ! 
QUELQU" UN 
MANGE LE 





31 


7 SNIF: SNTE! | lour! C'EST ELOUK! L'HOMME FRHISTORIQUE! 
ni GLOUK!Z lAMCUPE-LE FENDANT QUE JE FONCE AU 

S > | #| |FALAïS! , _ =" - 
un |. HS L'OCCUFER7 5 SNIF: 

Ale #7) IHAïIS À CQuorT: SNIF |! 


ILNE SAÏT QUE | SLOUK | 
1 PONNER DES Pret 
Fr “COUFS æÆ | À 


f VOUS EN 
TENDEZ CE 


A Que J'ENTENDS ES UK, 





ÎL M'A QUAND MÊME 
ASSENE UN GFANPCOU | 
PE MASSUE EN PASSANT: 
JE SENS LA BOSSE ŒUi 
ENFLE! CA GUERIT VITE, 
HATS EN ATTENDANT 















ARRÈTEZ ce 


lv! EMFÊCHEZ- L2 : 
| LE D'ENTRER DANS à 
LE LAS! 












> * 





F | L'EST FINE, 
GLOUKI EE er GLOUKET EEE: 
> = Rrhre PEUT ME SAU- 
L ME RATTRAPE! tr, L'SNIF! SN! VER! LA MAL- 
EN FEUX FLUS; FF 2 mn FA CHANCE M'AURA 
x À | IA  FOURSUTVI 
# MAN, JUS QU'AU 
” BOUT! 


# ! F4 CE | 
/ SONT PES ÉRUITS PE 
| LOUFS PE MASSUE! 

\ DONC'TLS NE L'ONT 
hu. PAS ARRÊTÉ 


cr 


1 









7 PLUS QUE QUELQUES) 
MONSIEUR LE | W METRES  BTEN RE- 
DESSTNATEUR! 





k | É à ut D =" 
SNIFISNIF! QuéL= k 


LE EST CETTE CPÆUR N°: Fe, ': 
1RRESTSTIBLE ? UMH Mir. Z 7. À: 
CHERCHE! CHERCHE!! A 0 ne LUE. 








Cu Vous 


TROF, .-æ 











| O0 
BAS 


. PéSOLEE 
TE PAS! ÎL À DISPARUT 1C= 
FULVERTSE GLOUK! 


PA VOLATILISE 6L OUK .! 









NOCON! EMPÉCHEZ- | FURQUOT?7TL CETTE SOUPE EST PESTINEE 
ILE PE MANGER CETTE / AÏME ÇA LA SOU- AU CALTFE FAS À UN 
Fs SINON FE! SNIF! SNTF! À VULGATRE, 


ET PUIS, LE VULGAÎIRE CABOT COMME | 
VOUS DITES! L'EST UN CAPEAU QUE | 
vi OFFRIR LE CALIÉE A) FILS 












F MOTAUSST J'EN ET Vous CABST ! WA PL) SULTAN FULLMAN KAR! 
ÿe \ Y dé @ VOUPRATS CROYEZ QUE LE CA- | L'EST SACRÉ | 
Ê TE LIFE VA VENTE LécHER CE CHIEN! 


VOTRE SOUPE SUR 
à. LE TAPTS? 


HEiw2 










rs, # 
Ne, - 





CHÜOÛT!N'EN RAJOUTEZ FAS PATRON! 
ELLE ÉCOUTE'!NE PTTES PAS L'EH- 
FOTSONNEUR:: 


L'EST LA CATA, PATRON! QUAND Le 
CHIEN VA MOURTR TOUT LE MONDE vA 
SAMIR QUE VOUS VOULEZ EMFAISONNER 


LE CALIFE! | 
ET ALORS! À PRESENT CE 
N'EST FEUS PE L ASSASSINAT 
MATS DE LA LEGTTIME PÉFENSE| 
RAMASSE LA SourierEe lon 
RETOURNE CHEZ , 
L'EMFÉTSCON 0 
un 


ON VA CHEZ UN AUTRE TYrE. 
ALORS? FAS LHEZ CELUT ŒUI À 
UN FOTAGER | 


HAÏS ST, ON VA CHEZ LE 
MHEÈME! CELUI QUT À UN 
FOTAGER, MATS FAS 

> UN FOTE ÂGE! 


* 


Ti NON PLUS) 'EL'ON RETOUR- 
NE LE Prs FAS' NE CHEZ L “HOM 





srl JAI REMARQUÉ 


[VITE FAMASSE 





|AVEE VOS BIZARRERIES INTEL- 1: lyiz 
LÉCTUELLES VOUS ME FAITES , ES [cerre sourière!) vous N'Avez| |Que c'est Tor œur 
irin Ÿ ILN'Y À FAS RIEN REMAR-| MAS FAÎT TOURNER 
LE NORD. | 7 Ki 15 |UNE SECONDE , ce FATRON?| |LATÉTE AUANP LE, À 
TU AS DiT ET, |DOSUS |A À FERPRE! | |HTEN ESTARRIVE) 
VOurT! WouAAH! | rS Se | 
EH BIEN VE LA! MON CA- | LUS" u 
LEHBOUR EST COMPLET! | ITLE 
HON = sr BEN RD) VIWTE 
VUÉ-z 
+ DU 
€ F@ ee s | 
SvzSS ) L'EST FAS CA 
5UiSS FATEON! LE. 
S?20Ù CHTEN À LAFE 
MNT TOUTE LA 
| 5 ÿ= HS SOUFE 144 
| 2ZLOMX 
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PN Y RETOURNE! ETJETEJURE 
Fn QUE ST CE 
À BANDIT 


un ET REGARDEZ! ÏL N'EST PAS MORT ! 


J'AT ECOUTÉ, MATS 4 EU BIEN TANT 
JEN'AT FAS COMPRTS MIEUX! COMME CA 
OÙ ÏL AVATEU 4 | PERSONNE NE SAU- 
RA QUE JE VEUX 
EMPOISONNER LE 
CALIFE! _J 






CA NEUT DIRE AUSST 















QUE LE FÉPISON EST 
SANS EFFET! ce 
HAGTCIEN VOUS À, 
ROULÉ, FATRON 





















BOUUU,. TL VA FAL=- 
LOIR ENCORE TRAVEE- 
SÉR LA VILLE ET LE 
SALON DE LA MAGIE MTL 
EST PE L'AUTRE COTE : 
CA VA METTRE UN 
TEMPS 44 










ATTENPS J'AI UNE Î1PEE/ HE, LE 
PESSINATEUR 7 ILN'YA FAS | 
HOYEN, D'UN COUP PE BAGUETTE 
MAGIQUE, P'YALLER 


EH BIEN GRAND VILTR QUE SEST. 
ÎL FASSÉ PVOUS N'AVEZ FAS 
a L'ATR CON =, 
PO VOTRE FOISONEST TENT ?/ 
 INOFFENSIF LUN CHIEN À = 
GOULÜMENT LAFE LA SOUF-: 
ET ÎIL EST TOUJOURS Vi- 





ATTENDEZ! ous vouLez éTre| | VOUS ÊTES ARRIVE À HONSTEUE LE 
CALIFE À_LA FLACE DU CALT- TEMPS, J'ALLAIS JETER PESSTNATEUR, 
FE, OU MÉPOR À LAFLACE |} LE SURPLUS |, VOiILA! NOUS SOMMES 
PE MERE 7SUR LES — FE TS: 
ANTMAUX EN T7. _AHECON”?| 
"FFET. MON CESTTRES | 
FOTSON N'A-/ Bien CA! Fou- 

VEZ2-VOUS M'En 

REMETTRE UNE 

SOUFERET 


YOUHOU, COMMANDPEUR PES CROYANTS PONNEZ LUT LA SOUPE, 
IVMENÉRE! C'EST FOUR UT FATEON! SINON TL VA 
LA BONNE SOUSOUFE NOUS MASSACRER! 
AVANT SON DÉFART. n + 

















ÆlLe 
DESSINATEUR? } 
ns | | 
_ AU SÉCRPES 2e 
AUr, Our... Ve 


UNE PETITE fl 
ERREUR; 








© CRAND CALIFE BIEN 
AIMÉ, VOIÉT FOUR VOUS 
UNE BONNE FETITE, 
SOUSOUF» F7 






‘Fe 






VOUS FATIGUEZ = 
PAS PATRON! ON “ESA 
ALATSSÉ LA SOU-, Es, 
PÈRE CHEZ GLOUK. AY 





C'EST POUR _ NV C'ESTENCORE | \ 
ur LA BONNE ) RATE, FATRON : 
SOUSOUF.. _À LA SOUPIÈRE EST 


L | 
ELA T € 


AAAAAH , dE 








Von H'AFPELLE” YA QUELQU’ 
UN? J'AT CRU ENTENDRE 
LA VOTX DE MON BON 








FOMMAN- 


VOULATS FAÏRE UNE] PEUR DES 
PETITE SIESTE 


CROYANTS, 
VOs BAGA - 


e "2 


PTT AS O 
fre) 





HMHHu SNTFISNTF! ELLE ME PARATT | 
ABSOLUMENT DÉLICTEUSE: SNTFI 


L'EST TOT MON BON 
TENCEOUD? TUNE 
T'ES PAS ENFUT? 


LES ALLÉS 
ET RETOURS 


" FAS AVANT pe vous | 
AVOTR OFFERT CETTE 


[VTT ! PATEON! 





JeNE Le Vois AS! 
a. 





Vire! vire! 
VITE! ÉHEZ LE 
MARCHAND LE 

sSourFe/ 


AN 


a. 6 


F pe 
PE Fe = 
É S 
EE 
TT on 
A 


A FAR CONTRE, JE 
FRENCRAS PEN UNE 
PETITE COLLATION_ | 
AVANT DE FARTTR. 





= ]BAH.MON GOÛTEUR! TL Doïr 
GOÛTER TOUS LES METS 
UT ME SONT PRoPosés! | 


PONNEZ HOF CA 


SRAND vTzre! 
SNTFI, SNTF) 


EMPÉCHEZ-LE DE SOÛTER CETTE SOUPE, ALORS? 
À CALIFE VÉNÉRÉ ! JE VOUS EN SUPFLIE 
VOTRE MÉFANCE 2 [UNE HERVEIÏLLE 0 rer 
ME VEXE TEK- MATS L'EST SON © COMMANDEUR GRAND CALIFE:, 
RIBLEMENT! _//EMPLor S'ILNE LE | |des CROYANTS! VOUS \\\ REGALEZ-VOUS :/ 
pe u| IROUVEZ LA PELSTER Le 

SMALK! OUHE | 2 Ze |AVEC RAVISSEMENT! J08ES 

CLOFT vu MiAH.\ IT! dé A1 |FABULEUX UNIQUE! / ARS 

UMP, HHIM u / | 3 re J . 





NON£ PAS €A 
MA SOUPE 
_ HOOOME 
















JE N'AT FAS FUME 

RETENIR: JE VAIS 

RECEVOIR 40 COUFS 
PE FOLET, MATS 
CA LES VAUT. 


NE PARTEZ PAS! PATRON! || |MAïS ECOUTEZ, PATRON! Ji 
ATTENDEZ-MON,JE JEÉCOUTEZ-MOï,| | d'EST IMPORTANT! 4 
VAIS VOUS EN CHER: /> | rot 
CHER D'AUTRE! AA | D | = 


æ" | 


Pie 


LE PRE 





T'AS FAS FINT DE M'ANNONCER | 
DES MAUVAÏSES NOUVELLES, 
NN TOI SCÉLÉRAT! A LA 

FAITS ROLLER 
RÆ cours! 


LE GOUTEUR Y 
| À MANGÉ 
[TOUTE LA 
SOUFE €T 
lILN'EST FAS 
| MORT, LUT u 
[NON PLUS: LA 
























HE! PATRON? VOUS 
NE DEMANPEZ FAS 
AU DESSINATEUR ke. 

FOUR ALLER PLUS Vire} © 
















FHURQUOT PAS? UN VOYA= 
GE PANS L'IRRÉEL T €- 
VITE LES OBSTACLES D 
TRAÏIET MAÏS RIEN NE 
DIT QUE TUVAS PLUS 

à VITE! LA 


" BAHT Vous ÊTES 


TU HÉRYTERAÏS QUE je TE Di VOUS ETE 
PÉJA LA, FATKON : 


FASSE EMPALER! LE éOÙ- 
TEUR À MANGÉ TOUTE LA 
SOUFE ET IL VIT, TUVAS 






Hoi, JE FRÉFÉRE 
Y ALLER GRÂCE 
À LAMAGIE PU 
DESSTNATEUR | 
os EN AVANT, 








MOT, SRAND } 
ViZIR ve 










| VOUS N'AVEZ RIEN COMFKRTS: 
HON FOISON NE FAIT EFFET 
QUE SUR LES CALIFES! FER- 
SONNE P'AUTRE, C'EST UN FET- 
SON CIBLE ET HEUREUSEMENT 
FOUR VOUS, SINON VOUS SERIEZ | 
(IMMÉDIATEMENT SOUP£ONNE | 
JE SAÏS QUE VOTRE CALIFE À 
UN GOÛTEUR, C'EST _ 
IVOTRE GAÂKAN- | 

TE. QUANDP LE 

| ALTFE MOURKA 

ON FENSER À 

À TOUT SAUF 

AU FOOTAGE 








SNIF, SNIF, FA- 
TKON, FOUKQUOT 
NE MAVEZ- VOUS 
FAS FROFOSÉ 
| DE GOUTER LA 
SOUFE 7 ÇA M'AU- 
À RAÏT FAÏT FLAISIR, 








J'ALLAÏS PARTIR 
AVANCE! de 


md ue 4 
= SM Al <e 
“he A CRISE Os 
+ SP DA = 
FE “ui r # =ÿ L 
LÉ 


MON ELEPHANT EST 










JE VOUS AT FROMIS 
UNE SOUFE, VOUS L'AU- 
| REZ, © COMMANPEUR 
DES CROYANTS: à 








ee 
Ed 





[SNIE, SNTF! HMMH ». 
HElJHONNY TU 
SENS CE QUE 

JE SENS? 





— CHARPIE. 
ar e) rires Pod ; Ï # 
j È C2 o> 


AS 


"4 
| 
x. 
LP 
pas 
Le 
BR 
LS 
Es 
E 
pra 


SL EN 


= 


pl] 


PE LUE VOUS LOT 
AUREZ SEKVI, FUIS- 
QUE LE GOUTEUR 
SEKA TOUJOURS 

VIVANT !/TENEZ 
GOUTEZ 
VOUS-ME - a” 
ME ! . 


IF'EST JUS- | 










SNIF| SNIF! ÎRRESTSTTBLE!| 


GARPES! SURVEÏLLEZ 
CE GOUTEUR! S'IL MANGE 
FLUS DP'UNE LOUCHE æÆ 
SOUPE, METTEZ-LE EN 






is 


mere 


\E' 
REGARDEZ 
PATRON! JE 

CKEIS QU'IL 

VA ENCOKE 
FALLOTR FAIRE 
AFFEL AU GENIE 


TEMENT 
FOUR CA! 


\ DU DESSINATEUR! 





N'A FAS BESOIN 
PE LA GOÛTEF, 

COMME CAT” 
ENNU YAIT ! 








LS 2 | c (æ | 
PER, 
—_ Lee 





N0OOON!! 


FAS MOT! 







[Sr c'esr LA MEME SOUPE QUE | 
[TOUT À L'HEURE, MON 6OUTEUR 





NE VOUS TINQUIETEZ FAS 

GKAND VIZTR!TL N'EN 

MANGERA MÊME FAS 
UNE LOUCHE!!... 


Si, MAS LE CA- 
LIFE FEUT MOU- 
RIR D'UN SEUL 
COUF D'UNE EH- 
BOLIE ET Je E- 
VIENS CÂLIFE 1M= | 
RSS, MHÉDIATE MENT, SANS] 
22 | LE SAPIR! ET TA 
bd SOUPE ME TUE! 


FourQuor? 











[VOUS N'AVEZ 
FAS CONFIAN- 
CErT 


M Bren SÛR! TOUT À 
JA \ L'HEURE LA SOUPFIÈRE 
COMEN,., ÉTAIT VIDE LA 


PRENPS FOUR A JOUFE! | 
UN GENIE een 
C'ESTOK | ANNE 


| 


F3 Fr 


SEULEMENT AVANT 
PILAT VA ALLER 
CHERCHER D'EUX 

| GARPES! VA: 


(DEUX éARDES? 
BIEN, PATRON! 


MiAM lu, 


— 





in FARCE QUE NOUS N\ 
AUSST ON ÂAÎME ÇA, 


LA SOUFE! SUKTOUT 
CELLE -LA! H MMM: 
SNF! SNIF! 


NON: JARRÊTEZ! PS 
TTESOUPFE 
ST FOUR NOTRE 


BON CALIFEZ 


6 2 LE 







7: CAFE 


e 
Cl 


N 







LT AE CEST - … 
— FO hp, 
TIENS. Frœnps 
LP 42 V4 
| HN pélice! : 
| + - ne 


Vos MÉTURES VOT LA, €’ ÉTAT 
PRÉT! AU FAÎT: VOUS AVEZ VU? J'AT 
RETRUNE VOTRE re A DE vr- 


D ALORS? Que 
PENSES-TU | 
TE MON 


| =! 


LR #7 


LEE. | 


PLOP 6772 


CEN'EST Fien MON 









Sas BON. CETTE FOTS ATTENDEZ/ 
BON TZNOGOUD' ET Ve 47 L FAUT QUE JE ENCORE 
CALME-TOi! GA Vas c—| |PARTE,. ET SANS |] UNE Fois! 
PROUVE SIMPFLE- /- MARS LOLLATION, JE / FAR Pirié! 
MENT QUE TA # S 2777 SUIS PECU.. JE REVIENS 
[SOUPE EST RD éEz=| L TOUT DE SUITE! 
[BONNE. - 4 Me = _6 CALIFE DES CA- 
S. E AG >. LIFES!! Oui?? 
- = 474 
LZ TES == 
1e 14 FAS =. 
nur * EE 





mir. 


7 € EST PIEN 
PATRON! FARCE 
A QUE VOTRE His- 
| TOIRE PE SOUFE 
À CA PEVIENT, | 
LAS SANT. 


COMMENT AVEZ- 
NUE: 


CHEVEU FANS 


ee 


= CS 





NONIFNEME PITES FAS, 
QUE vOUS AVEZ EN- 
Core FATE VOTRE 3 


COUF GRAND VIZiR! & 


J'AMERAS QUE 

VOUS ME FOSTEZ 

UN COUVERCLE SUK 
LA SOUFIÈRE. 


LA SCUFEÆ! 


PAU! P'AVOIR Mis 
UN COUVERCLE . 
SUR LA SOUPTE - | 
FESARPE, 
NOUS NE SOM- 
MES FLUS a 


VOTRE 
RAFFERT À 


À éeessé S: L < 


AHuC EST CA 
Ér--10 
TOUJOURS FAR 


4 care SOU 7. | 


LE: 


112 U2. : 
POLE | 


CE QU'IL YA DE 
BIEN AVEC VOUS 
FATÉON, € EST 

QUE TOUT EST 

. SIMPLE. “ 





U T'ARRTVE » 
LE CÂLIFE 


LÉ LE TL MANGE 
[RE LA SOUFE dé 
eTiltTouse A 

RAIDE MORT: {SL 












7 YOUHOU! COMHANDEUR ri VAT .. où éTes- \ 
DES CROVANTS! 2 | | + >. VOUS? 











ÎL FAT PEUT- ÊTRE ra ” + 7 CH OUI,J ENTENPS| RS, J Ai VOTRE DONNE | 
SES ABLUTIONS. JE | Là PES BRUÎTS D'EAU. St SOUSOUFE, CÂALIFE AM 
VATS ALLER voir, | (€ YOU HOU! VOUS ÊTES SN ADORE ! | 
1 LA, © COMMANDEUR | e { 
PES CROYANTS? | 










ON NE VOTT RIEN DANS 
CETTE BUÉE(R) ARRÈ- 
TEZ Vous VOUS HÉFFKE - 


NOUS SOMMES LES | 
FEMMES PE MENAGE, 
À CHAQUE FOIS QUE 

LE CALIFE S'AB- | 















: CALSFE E ARRRI MAIS ELLES 
ALORS TE at 'e:| SONT FOLLES CES| 
LECON!! MATS COMBIEN ÊTES - | Fi LLES’ 


î 
|VOUS LA-PEPANS 77" 


\ ir LÉiNQ'rouTEs, 
| NOy!" VNIGOUREUSES" 

= _ PS GNT | 
TZ fA: 7 ET TOUTES 
AMOURFEUSES, 


Lure! Share 
QHHMHE. 1 _ 
D US À 




























Le teurs de cHArcser Les | D 


= ARRET oui! TL N'EST PAS ENCORE FARTTI 
PAGAGES, QU'IL MONTE Cal 
SUR SON ELEFHANT, | R 


N PF 'TENEZ, LA VOIL... 
VOUFPT! COMMANDEUR PES CKO- 

= Ps. VANTS VÔTRE SOUPE! JE LA 

ÿ, — ENFIN! SE 


LA) | RSR 
NY Je cOMMENÇAIS N l/ Fr” 
A À DÉSESFEREE. 


AR. à T 4 “AV 
(a | 


( 20 £A, MON BON TzNocoup ? F£ est PAS VRAT! | Pl [ALORS PATRON, ÎL EST 
AE. AE! JE d PEL CRETIN se PARTI PC EST FOUTU 7/ 
AIC:AE! Jde JE FATS! : | on . 
L'AT OUBLIÉEPANS \ | 

VOTRE SALON, AT- 


Er =D 


| UN INSTANT PATRON! J'Aï BIEN RKE- 
FLÉCHT: CE N'EST PAS FOSSTBLE/| |TENTATIVES FOUR PDEVENTE 
IL FAUT FENONCER AU FAT SON | | LALIFE ETAIENT EHFKREINTES |  G 
C'EST TGNOBLE | INPIGNE PE} PE FOÉSIE, D'HUMOUR, DE NAT-| |BANS L'HTSTOTRE.+. 
VOUS 0 7 VETÉ MÉME!ABANDONNEZ LE| FLTZNoGouD 4E€K - j 
| | F2TSON, PATRON 'JE VOUS EN L'EMPOÏISON- [ MH'ÉBRANLE 
SUPFPLTE | ET PUIS, JE KEFUSE | | NEUR*! C'EST Tour À Cour. , 
DE H'ASSOCIEK À CET AFFREUX | ; 
ASSASSINAT 4 | î # 


in JUSQU'À PRÉSENT TOUTES VOS 


ee | | 
R | | LE CALIFE 
LD, S'THPATIEN 
or 





FOUR UNE FOïS QUE JE TOUCHE 
VRAIMENT AU BUT, JE NE VAIS FAS 
ME LATSSER EMBOBINER FAR 
DÉS SENTIMENTS RTNGARDS’.. 
TL M'A SECOUE 
ÉCUAND MÊME, UN 
FEU ace 
Û 


MAIS PPIL N'YA PAS DE 
SOUFE 7! LAS 
EST VirE!!? 









MOUS ALLÉZ ME 
| /, FAIRE VOMIR 


LEA # | 








f ARRÉTEZ PATRON! 


1 “CETTE PELT- 


AHTENFIN TE VOILÀ HON BON 
IZNO6OUD! J'ALLATS ME 


FAIRE HiISSER SUR MA 
COUCHE ET FARTIE" 








CEN'EST FAS BE 
TENGÉQUED DE ME 
FAIRE PES FLAGUES À 
RÉFETITION!. À 

CAUSE PE TET JE FÂES. 
SANS MANGER" 


EST 
CPILAT dou 





Vous AVIEZ DiT QU'IL ÉTAIT 
FARTI, FATRON! ET ŒUAND 





dE EÜT 1RRESTSTIBLE/ 


ÉUAND JE PENSE L 
AU BARATIN QUE Ju 





=) 


(e)] fe 
SZ) # 7 Us 





[Zerre Fois, iL EST VEATMENT FARTI.. 
L'EST FiCHU! FATÉ! ET À CAUSE PE TON 
= JENE SAÏS PAS CE 


E— 

MATS RTEN NE 
| VOUS À RETENU, FA- 
| TRON! OUTLLOU'YQUE, 


J'AT SOULEVE LE COUVERCLE, 


TUH'AS FAT! 2 


| 
l: 









{| 





MERET,. HHMH.. SÂACRE 
 TZNOGEOUD! TU AURAS 
ÊTE BON, AVEC HO, 
JUS EU'AU BOUT: 


é NOUS 
PF SOMMES w4IL SOULÈVE 
LE COUVERCLE" TL | 
FRENP LA LOUCHE» 
Pa = 


ALLEZ’ ON SEN VA SUKTOUT 
HON BON TENOGOUC. 

N'OUBLIE FAS LES Exr- 
GENCES PRACONIENNES | 
BU SULTAN FULLMANKAR! 








AN 
Are! Que! 


KEcRSSEz ns \/ GREDIN, 
sous" | BANDITZ 


POUVEZ ENCO- N\SALO, 









AVOIR 222 


BESORN 









À FATRE À FRESENT! 
ÉARLE SULTAN FULL- 
MANKAR VA METTRE 
SES MENACES À 
EXECUTION! 


TU SAS CE OU'TL NOUS RESTE | 


HON FETIT PILAT JE PEVRAIS TE PONNER 


UNE AFFROCHEZ, | |FORMIDABLE! 
| TOTF LATSSE- FATRON! JE Vars EH, QUI vs 
[HOT RIGOLER / VOUS LA Die |EXTRAOR- 
| TOUT BAS PANS PINATRE! , 

L'OREILLE, FOUR EN| |FABULEUX, 
FAIRE LA SURPRISE TOUT À |, 







PLUS SOUVENT DES COUPS SUFLATÉTE! CA , 
FAIT TRAVAÏLLER TES CELLULES GRISES! 
ALLONS FOUR LA DERNIÈRE FOTS CHEZ CE 


AU LECTEUR AU Mo- | | FAïr!'QOur. 
| ENT. VOULU» 





ALORS, GPANDC Vizrr, WT @ui ! FLUS QUE QUELQUES ET FANIT AS VU CE QUE JE Hi, HT, HT! L'EMBÉTANT SERAÎT | 
ON S'OCCUFE pe vous? | MINUTES.ET CETTE FOIS LUE ATHTS PANS LES PENTS] |QU'iL N'YAÏT PLUS DE 
NOTRE SALON VOUS PLAÎT? | L'IPÉE NE VIENT FAS D'UN | CE PRÉTENTIEUX cl) — SOUPE, 
VOTRE FEQIET A-T-iL, | ÉÉNIE, D'UN MAGICIEN, | [FAARD? 1 HEINZMAIS TU PATRON! 
ENFIN, ABOUTI? FAR- | = =" LE : M'AFFOLES , Mr | 
CE QUE PEFUIS LE DE MITRE SALONI | |[HONSi \L 2: TOUT À COUF |: À 

ù MAIS D'UN SIMPLE | £c- J00 | [vire ! vire! 4 
MDIMBÉCILE) mr) | en > A bé 





LL Tres alu: 
r . WA [C'EST PAS VRATT ENCORE VOUS? JENE HANCE CAR JE NE FEUX 





| SATS PAS S'IL M'EN RESTE! FEUT-EÉTRE | | FLUS EN FAIRE, dE N° 
= —. AT FLUS DE FOTSON 
l__CHERCHE | —_ Me TS =. SPECIAL CALIFE"' 

BIEN! JE T EN rt CS PE ET VOUS N'AVEZ PLUS 
SUCRE NEA Te) | SENIALE CA RNG PROÎT À L'ER- 

CT La | 








BON, J'Y VAIS!TOT | ECARDEZ WALLEZ, LE DESSINATEUR, TU 
[TU RESTES LA, T BIEN,C'EST | H'ENVOTES EXACTEMENT 
TU H'ATTENPS, / RM MON TDÉE. / OÙ ESTLE CÂLIFE, ÎL EST 
JE N'EN AT FAS Il F | bb 7 FEUT-ÊTRE DÉJA HORS DE BAG 
FOUR LONE - A |: " | / PAD, JE vEUx ARRIVER FFRES DE 
f\l\: = LUF, SUR SON ELEPHANT, JE LUT 
FATS MANGER LA SOUFE SANS Te - 
| MOIN,ET LE SULTAN FULLMANKA 
VERRA ARRIVÉE UN CALIFE 


ri 


JE FEUX 
NN LE FAIRE! 
EUTUe CEST FART ar 











Tu PE RETOUR FATEON? VOUS AVEZ 
FAIT VITE! 
ALOR 5; FE 


C EST ENCORE MOT, 

À COMMANDEUR 
DÉS CEOYANTS, 
AVEC LA BONNE 
SOUS OUwr 


ÉNEFFET HAROUR Er FUSSAU |, 

A QUITTÉ BAGDAD,- 73 | 
RÉCOS.. NM 4 

î PTLS Fo Th ai de 3 

(A P7 7722 SE > 































7 MAISTTE NY, 
ASUS FAS ALLÉ 









Co 


an bu 
“il ail! | 4e 


[HÉT'L E PESSi [NATE URI TU 
HE FAIS UNE SLA HT 
ov quoir 


| HAS? Ÿ VRAÏMENT. JE 

JE SUIS | N'YCOMFRENPS| 

HouJouRs/ REN! CANE 
LAIP / MARCHÉ FLUS 


































s" 


NON! e 
JE “JE NE Cas (| 
[COMPRENDS Fe a 
|PASPJSE VAIsS PL 
lESSAYER À | ge 
NOUVEAU! . Cf KZ 


* 4! 
1% 
0$- 


yX 






LES QUELQUES | HINUTES SONT 
ÉCOULÉES,EST-CE QUE L'TDEE PE 
VOTRE FMBEc ILE À FAIT HEUX 
QUE MES GÉNIES? ET FEUT- ON 
CREER TOUS ENSEMBLE 
ANEC VOUS. 


C'EST SURTOUT CATASTROPUIQUE ! Tu 
TE KENPS COMPTE QUE J JE VAIS ÊTRE 
OBLIGÉ PE M'EXILER 
FOUR NE FAS ÊTRE 
SSASSINE TT JE SATS 
BIEN, MATS JE 
NE FEUX F1EN FAIRE 
[ D'AUTRE, MON TRUC 
NE FONCT I ONNE 
PLUS, C'EST D'ATL- 
LEURS TRÈS | 
CIFANGE » 


UNE CABALE EST OURPIE 
CONTRE VOUS! CÊÉTTE ÎIDÉE 
IDEVAIT MARCHER: 

LÉ ÉTAIT [| LA | 
MET OUR 


LE N'EST FAS PSSIBLE., 2e) 










ALORS | 
BRAND VIZi Re 








FOUT LE MONDE SE MOQUE PE 
MOT! PLUS FERSONNÉ NE ME 


LAÏSSEZ- Moi RESFECTE,ON 
LA SSEZ- -MOis! e HR JHABELLAN À 


QUE JE SU'S PO COMMENCER | 


No’ 
A EL TRE MOUIEAU 


+ }ZNC 
HAF 4) 38 VEXÉ TOUT À 


FER SI PAIE Er Een 
CAE, L$) NÆ Meg DNS Ep L'HEURE, PATRON! 
L mh 1, Le EE 7, Ze ds. + = Le Er D = 2 FT LONS|! ù 











vous L *AVEZ | | EVINCE FROFAGER LA 
fai À HAUVAISE NOU- 











“À 
up De 





NARISTE, PUTSQUE PE 


MATIQUE, ALLATT BOULE: 


VERSER LA FÜN DE L' 
HISTOIRE . FANS LNE 
BP PIiTE HUMORIST i- 
QUE. € EST BIEN CONNU 
ÎLN' YA FAS DE FACE 
FOUR LE PKAME, TOUT 
POTTETRE, FARCE, ET 


GOLAPE OÙ FANTA LON-| 
NADE Eh BIEN CETTE 
FOIS, N'EN DE FLATSE AUX 


Æ XÉGÉTES PE TOUT FDIL 


LA FINDE CETTE HsSTOr. 


RE SERA PEAMATIQUE 
OUNE SERA FAS!, 


TRIPLE SAUT 
FERILLEUX 7) FAS 


mn ELLE SERA! ET AU TRIPLE SALOP 
P'UN ÂNE «0 

£ EST À DIRE FAS KAPIDE | 

PLUS VITE! FLUS VTTE! , 

TL FAUT PRÉVENTR _(mf 

LE CALIFE! 






UN ACCIPENT. COMMANDEUR DES 
ÉFRCOYANTS | NOUS N'AVONS FTEN| 





AAAH! CES PETITS VÉHICULES 





A7 HA! HA'HA! 
JE CRoïs AVOIR 
RECONNU UN 


SOLPAT PU 
h SULTAN FULL- 
MANKAR” 








PROVOQUENT TRE P'ACCTPENTS: 
VE VAIS FROMULGUER UNE LOI 
N'AUTORTSANT QUE LES F2TDS 
LOURDS À CIRCULER LE 












FAS UN SOL- 
n“ DAT CU SUL- 
En TAN FULL- = 
| LS 3 # 2e : MAN KA ve Fe 
EHNON, L'EVENEHENT PRAMAT I à 
QUE EXTRAOKRPINAIRE CE N'EST 
FAS A! LA, C'EST UN ACCTPENT 
PE LA ROUTE TOUT À FAÏT BANAL. 










| AH! ÉOMMANDEUR PES 

[CROYANTS'TLVIENT PE 
SE PROPUIRKE UN EVENE-| QUA-T-iL | 
MENT PRAMATIQUE Ex- BIEN PU -_ 
TRA ORPINAIRE CHEZ 1 

LE SULTAN FULLMAN- 

KAR!TL FAUT QUE JE 
VOUS FACONTE TOUT: 


PEL SE ETAPE RO HUE SVCEE 

| SURTOUT ENTRE AMIS! MAS JE 

| POÏS PREVENIR IMMÉPTATEMENT 
LE CÂLIFE: C'EST UNE QUESTION 

| DE VIE OÙ DE MORT! 


JE SUIS UN ESPION DU 
CALIFAT ! as 













ue 2 


MAiS C'EST N 
|MOT LE CA- = * 
LIFEIQUE SE A 


FA A EX ue 


"ET  YC'EST INCROYABLE CETTE 

VOTLA in A1 HISTOIRE! UNE VRAIE 
= CATASTROFHE VITE: 

D. DPEMI-TOUR'ON 






POURVU QUE MON BON Ÿ 
T?2NOGOUD NE SE 
SOIT PAS ENCORE = 
ÉNFUTI PLUS VITE! di 





HEU,,, @U'ALLEZ-VOUS FÂTRE DE LA SOU 
| PATRON? HEU,,JE FEUX 
VOUS EN PEBAK- 

PASSER 0 HI, 






TOI, TUVAS 
FPREFARER NOS 
J AFFATRES, NOUS 
[1 QUTTTONS BAGCAD 
Four TouJours |! 





k di 


HÉ l'DILAT! OU EST. 
IFASSÉ LZNOGOUP7 
JE LE CHERCHE 
FARTOUT 7" _ 





se QUT STIPULE 
QUE, QUAND LE 
CALIFE ŒUITTE 
BAGPAD LE ÉKRAND 
VIZIK ASSURE 
L'INTERIM ET 
PEVIENT CALI- 
| FE À LA FLACE 
PU CALIFE/ 





DE TOUTES FACONS, VU LA TOURNURE | 
DES ÉVÉNEMENTS, NOUS ALLONS, | 
OUTTTER BAGUAD FOUR TOUJOURS | | 


= EE. 

JE PDEVRAIS ME RÉJOUTR, | 

MATS IL NE FEUT FAS ŒUTT- 

| TER BAGPAD! J'AVAIS 

OUBLIE UNE LOT PE NOTRKE 
& À CONSTITUTION sn ee” 


L 
JT 
À 















Pl 
el 



















7 UN COUP DE PT! JE SUIS 
TOMBÉ SUR UN ÉNORME TAS 
TRÈS MOU QUI À AMORTI MA 


CHUTE 11 ETAÎT JUSTE DEK- à 


R'è RE L'ELEPHANT,. JE ME 


| DEMANDE CE QUE C'EST AP Te 





SN 00 SNIF 6 HMMMH... 
C'EST VKAÏI QUE CETTE 
SOUPE À UN FUMET 
FABULEUX ET MOT 
Ur N'AT FAS MANGSE 
DEFUIS CE, | _ pr 

AT IN, a, 





C'EST FOUR CA QUE LE DESSINA- 
TEUR, TOUT À L'HEURE, N'EST 
FAS FARVENU À L'ENVOYER | 
- __ PRÈS DU CALTFE 
PUISQU'IL ETAIT- 
LUI- MÊME, 
ÉALIFE 


N’AVALEZ PAS 


ÉLOUFCH! TROF 
TARP| CHÉ,. CHE 
TOUT HANCHÉ!! 





FT = Mr FCE MAGICIEN YEUSs À 

IEIQUIE: nc) PATRON !! 

| VOUS DEVREZ MOURIR 

. LE SOURIRE AUX LEVRES, 
HEU-FEUX ! 


C 


NON!JE 
NÉ VEUX 
FAS MOURIR! 


1 TU N'ES FLUS CALIFE! 
INOTRE CALIFE BIEN ATME 


[EST FEVENUEN 


PHE !IL VEUT TE VOIR 
TIMMEÉDTATE MENT! 


[NOUS Y SOMMES . L'ÉVÉNEMENT 
[ORDINAIRE ET PRAMATIQUE 
MATNTENAN T1 : 

ÎL EST ARRTVE UN GRAND MALHEUR, 
[FISURE-TOT QUE SON FILS FRÉFÉRE, | 
C'ELUT QUE J'AVATS SAUVÉ VIENT . 

DE SE NOYER'ET DEVINE PANS Quoi] 





asrocue! 
ICANS PE L'EAL,, . 


rd 





BON, EN ATTENDANT Je vais 


ALLER FAÎRE UNE PETITE SIEsTE, | 


AU FAIT MON BON TZNOGOUD TU 


M'AS AFFORTE TA FAMEUSE SOUPE? | 


J'AI UNE LE CES 
FAIRAS v00 AUELLE 
If | sourE? 





[SABLE FiNC# 2. 





C'EST CA QUI M'A. | 
SAUVE !! S'ILN'ETAIT | 


CATASTRO-4 PAS REVENU, J'ÉTATS | 


"ALORS, ON NE 
FART FLUS 
FATEONT 





DUT HAÏS FAS DANS N'TMPORTE QUELLE 
EAU! PANS LE PLAN D'EAU QUE JE LUT 


|A OFFERT AVEC L'OASTS 


ET LA PLAGE DE 
ET ALORS" 


RIEN, C'EST UN ACCT- 
DENT, © COMMAN- 


Eh ŒUR PES CROYANTS 


FORTATS DANS 
CETTE MAGNT- 


— 


A NV 
RSS 


46 


VOUS N'Y ÊTES æ@UR| 


7 | ES 
= LINE PARLE PLUS | 
SAS \vE SOUPE Er 
PAS 102 US 


es 


CA YEST VOTRE SOURIRE GEAT RE- 
VIENT, PATRON » FESSENTEZ-VOUS 
CETTE 3 
|ÊTES-VOUS HEUREUX ? 

MAULEZ- VOUS | 
NE JE VOUS 
FERME LES 


OUISSANCE GUSTATTVE © 4 


TAIS-TOÏ 
TPIOT | TOUT VA BIEN, 
J'Aï EU UNE POULEUR 
FULGURANTE ET FUIS 
FLUS RIEN: TL À PÜ 
dE FASSER ŒUEL- 
QUE CHOSE», 


YEUX DOU- 


AH, MON TZNOGOUD TU \ 

ES LÀ FRES PE MOC J “AT 

EU FEUR QUE TU TE SOS 
ENFUT! JE CROTS œù'A- | 
| VC LE SULTAN FULL- Je 
MANKAR C'EST REDE-, 
[VENU COMME AVANT.A4 


L 
LP 
Fat 


L Dir QUE ST JE NE LUT| 
AVATS FAS OFFERT CE FLAN D'EAU 
SON FILS FRÉFÉRÉ NE SE SERATT 
FAS NOYÉ | TL FRÉTENDP MÊME QUE 
J'AT FREMPITE MON ÉOUF! TL EST 
DE VENU FOU FURIEUX, AUSST CONTRE 
= “L: 


FAS FOUR LUN | 








ie MOT! TU TE 
RENPS COHFTE 
ES (HON BON ,, 
FT I?NOGSOUD: | 
COMME ST 
NOUS ETIONS 


PÉRNIER PETAIL À CEUX ŒQUT 
S'INQUIETERAIENT FOUR LE 
PETIT CHIEN EMPORTE FAR 
LE CALTFE, COMME LE FEKAÏT 
FAR EXEMPLE, BRIGITTE 
| BARPOT ST ELLE LiSATÎT CET 
ALSUM, JE POÏS VOUS DIRE 
QUE VOUS AURIEZ TOUT À 
FAIT RATSON, CAR PENPANT 
QUE LE CALIFE DORMAIT LE 
FETIT CHIEN EST TOMBE PE 
L'ÉLÉFHANT ET S'EST FEE- 
PU PANS LE DESERT! OUT, 
JE SAIS, C'EST HORRIBLE., 
MATS C'EST LA STRICTE VERITE. 
Æ 


TExTE Er PESSINS: TAPAPY. 


